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        INTRODUCTION  

  

  

  

  

    

 

« Lorsque tout semble perdu on songe enfin au tourisme puisqu’il est fréquemment 

convoqué pour panser les plaies des régions ou des lieux en difficulté. »   

(Violier, 2008)  

  

  

  

  

INTR O DUCTION GENERALE   

  



 

                   

Les populations humaines ont toujours eu à se déplacer individuellement ou en masse pour diverses 

raisons : découverte, repos, loisir, climat, pèlerinage… (Sonko, 2014 :18).  

Celles-ci, motivant le déplacement de l’homme d’un lieu vers un autre, ont connu avec le 

temps une évolution grâce aux concours des facteurs d’ordres économiques, sociaux, 

techniques et politiques.  

Cette évolution est surtout notée durant la période des grandes découvertes en passant par la 

révolution industrielle, donnant naissance à de nouvelles formes de tourisme et aux motifs 

encore multiples et divers. Ainsi, ce développement de l’activité du voyage a introduit une 

certaine prise de conscience chez l’homme : la volonté de sortir de ses limites habituelles.  

Notons bien que cet engouement a vu le jour en Europe vers le XVIIIe siècle avec les jeunes 

aristocrates anglais. Ces derniers, motivés non seulement par le désir de découvrir d’autres 

civilisations ou d’autres endroits, mais aussi par la recherche de plaisir exotique ont donné 

naissance au Grand Tour1.  

Mais ce n’est qu’en 1800 que le terme tourist fut utilisé et désignait ceux qui réalisaient ce  

Grand Tour. Puis en 1811 le voyage motivé par la recherche de l’agrément et du loisir fut désigné 

par le mot tourism.2  

Cette activité qui, dès le début se limitait en Europe et au plus loin au Moyen Orient, a pris au  

XXe siècle une dimension planétaire. A ce titre, reprenant l’expression d’Emile Durkheim (S. 

d.), le tourisme peut être considéré comme un fait social.3 De cet effet, il se voit dans une 

sorte de mondialisation allant de pair avec certaines mutations d’ordres sociales, 

environnementales, économiques…  

Sur le plan économique par exemple, de 1950 à nos jours, le secteur du tourisme au niveau 

mondial a enregistré une progression plus croissante encore que celle des échanges 

internationaux avec 6,5% de croissance moyenne annuelle (Duterme, 2021).  

  

                                                           
1 Le Grand Tour aristocratique du XVIIIe siècle en Europe est la pratique de référence de l’histoire du tourisme. 
2 Ecriture anglaise de tourisme.  
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4 Le fait social se définit comme un phénomène régulier qui intervient dans une société. C’est-à-dire comme un   

comportement, une manière d’être ou une action adoptée collectivement dans une société, que les individus 

en aient conscience ou non.    

  

  

                  1   

Selon L’OMT :    

« Le tourisme constitue une puissante industrie de création de richesses et pourvoyeur 

d’emploi (environ deux cent cinquante million) directs et indirects dans le monde, avec 1,5 

milliard d’arrivées de touristes internationaux à l’échelle mondiale en 2019, en hausse de 4 

% par rapport à l’année précédente.» (2020 :3)  

Cependant, même si sans aucun doute l’on sait que le tourisme constitue désormais un secteur 

économique fondamental, première source de devises dans de nombreux pays industriels 

comme bien dans les pays du tiers monde, il reste encore mal géré dans beaucoup de 

destinations.  

Au Sénégal par exemple, l’activité touristique a connu une croissance (en termes de flux et 

de recettes) soutenue au cours de la dernière décennie du XXème siècle (Dehoorne & Diagne, 

2008 : 1). Il est devenu le deuxième fournisseur de revenus après la pêche. Ses revenus 

devancent désormais ceux des phosphates et de l’arachide. Ainsi, il faut noter que cette 

croissance régulière de ce secteur profite largement à l’économie nationale, notamment la 

zone de la Petite Côte.   

Pourtant, malgré le rang qu’occupe cette partie du pays en matière touristique, l’activité peine 

à se développer à Joal-Fadiouth.  

Située sur la façade atlantique du pays, la destination Joal-Fadiouth, appréciée pour la douceur 

de son climat, a longtemps été un des lieux de villégiature privilégiés pour les élites 

sénégalaises et des militaires français pour des pratiques récréatives de fin de semaine 

(Dehoorne & Diagne, ibidem). De nos jours, cette destination, par ses populations 

accueillantes, son histoire, ses nombreux sanctuaires sacrés et monuments touristiques, ses 

paysages, sa faune marine et côtière, constitue pourtant un pôle d’attraction touristique peu 

dynamique. Et ce statut de l’activité du tourisme même si il y est minime, engendre des  

changements tant sur le volet social qu’environnemental.   



 

Par conséquent, vue le rôle moteur du tourisme et sa résilience en tant que secteur 

économique, cette situation de la destination exige alors une gestion plus responsable pour 

exploiter au mieux les possibilités que le tourisme puisse y offrir durablement. 

C’est dans ce contexte que les pouvoirs publics et les collectivités locales cherchent à faire 

entrer des objectifs sociaux, environnementaux et économiques dans la planification et 

l’élaboration des stratégies touristiques et environnementales qui s’imposent dans une 

perspective à  

plus long terme. En raison de leur croissante préoccupation pour ce secteur, la 

nécessité d’agir reste pour nous une priorité.   

Nos objectif sont certes axés au niveau le plus bas, mais n’oublions pas cette 

invitation de la mondialisation à savoir « penser global, agir local.»1  

Pour ce faire, l’étude de notre thème portant sur « Dynamique touristique et 

perspectives de développement durable dans la commune de Joal-Fadiouth » 

est structurée comme suit :  

Une première partie qui décrit l’approche théorique et méthodologique.  

Une deuxième partie qui présente la commune de Joal-Fadiouth et l’activité 

touristique locale.  

Une troisième partie qui analyse et interprète les données recueillies.  
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PREMIERE PARTIE : APPROCHE THEORIQUE ET METHODOLOGIQUE :  

 

  

  

  

  

  

 

  

  

  

« On ne peut se passer d’une méthode pour se mettre en quête de la vérité des choses. » 

René Descartes   

 

PREMIERE PARTIE   :  APPROCHE THEORIQUE ET METHODOLOGIQUE   

  

http://evene.lefigaro.fr/citations/rene-descartes
http://evene.lefigaro.fr/citations/rene-descartes
http://evene.lefigaro.fr/citations/rene-descartes
http://evene.lefigaro.fr/citations/rene-descartes
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CHAPITRE 1 : CADRE THEORIQUE  

Cette partie constitue la base théorique de notre travail et comprend principalement trois 

parties. Il s’agit ici de passer en revue les différents travaux traitant de la problématique du 

développement durable des destinations touristiques. Ce qui nous a permis d’aborder le cas 

de la commune de Joal-Fadiouth dans le département de Mbour, région de Thiès. Cette revue  

littéraire ainsi que la problématique permettent de mieux définir nos objectifs et les hypothèses 

de recherche.  

1.1. 1. Définition conceptuelle et revue littéraire  

1.1.1.1  Définition conceptuelle  

Cette partie tente non seulement de définir les mots clés de notre thème, mais aussi à identifier 

leur relation.  

Développement durable, Tourisme, Dynamique et perspective Développement 

durable :  

Tout d’abord, il faut rappeler que l’idée d’une mise en place d’un concept plus propice à 

l’environnent, à la société et à l’économie est depuis autant que nous le pensons le combat de 

plusieurs bonnes volontés, et ce, avec différentes approches.  

Déjà, en 1949, Harry Truman 1  défendait une cause pour laquelle tous les pays puissent 

bénéficier largement d’un programme constructif pour une meilleure utilisation des ressources 

humaines et sociales. Selon lui :   

« Il nous faut lancer un nouveau programme qui soit audacieux et qui mette les avantages de 

notre avance scientifique et de notre progrès industriel au service de l'amélioration et de la 

croissance des régions sous-développées […]»  

Dans ce contexte après-guerre où on n’avait pas conscience de la limitation des ressources 

naturelles, il faillait entendre ses propos comme une invitation à une utilisation plus 

importante des ressources. D’où l’émergence de cette notion de développement durable. A cet 

effet, quelques éminents experts se sont réunis à la fin des années 60 à Rome à l’initiative 

                                                 

1 Harry S. Truman, né le 8 mai 1884 à Lamar et mort le 26 décembre 1972 à Kansas City, est un homme d'État américain, 

33ᵉ président des États-Unis en fonction de 1945 à 1953.  
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dont Tomas Malthus publia un rapport alarmiste : le néomalthusianisme2 ; suivi de quelques 

déclarations dont celle de Stockholm sur l’environnement en 19723 lors de la conférence des 

nations unies sur l’environnement.  

Mais, ce n’est qu’en 1987, dans le Rapport de Brundtland8, que le terme développement 

durable est apparu pour la première fois. Il y est défini comme étant :  

 « Un mode de développement qui répond aux besoins des générations présentes sans 

compromettre la capacité des générations futures de répondre aux leurs. » (CNUED, 1987, 

chapitre 2)    

Intitulé « Our commun futur» (notre avenir à tous), à l’issu de ce rapport historique, nombreux 

étaient des débats axés autour de grandes interrogations écologiques. Telle que la gestion des 

forêts, des énergies, des nouveaux modes de production agricoles ou encore technologiques 

au service de l’environnement. Admettant plusieurs définitions, Il est aussi défini comme :  

 « Un processus de changement par lequel l’exploitation des ressources, l’orientation des 

investissements, les changements institutionnels se trouvent en harmonie et renforcent le 

potentiel actuel et future de satisfaction des besoins des hommes. » (Breton, 2006)  

Sous cet aspect, le développement durable serait assimilé à un sentier dans lequel la 

maximisation sur le bien-être de la génération actuelle ne conduirait pas à la baisse du bien-

être future.  

Il implique donc une transformation progressive de l’économie et de la société par les agents 

de transformation que sont les habitants dans leur ensemble.  

                                                 

2 Le malthusianisme est la doctrine de Thomas Robert Malthus (1766-1834), pasteur et économiste anglais du 

début du xix e siècle. ... Par extension, on appelle malthusianisme ou néo-malthusianisme l'ensemble des 

doctrines qui, se réclamant plus ou moins ouvertement de Malthus, préconisant utilisation consciente des 

ressources limitées de la Terre.  
3 En 1972, une Conférence des Nations Unies sur l’environnement s’est tenue pour la première fois à Stockholm 

avec comme objectif : la création du Programme des Nations Unies pour l'environnement (PNUE). 8 Le rapport 

Brundtland est un document historique dans lequel apparaît pour la première fois la notion de développement 

durable.... Sa rédaction remonte à 1987, à l'occasion de la Commission mondiale sur l'environnement et le 

développement présidée par la Norvégienne Gro Harlem Brundtland pour le compte des Nations Unies.  
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Quant à François Vellas, c’est la conférence de Rio4 qui constitue le point de départ de la prise 

de conscience du développent durable en général et de l’apport du tourisme dans ce processus 

en particulier. C’est ainsi qu’a été approuvé le programme action 215 et une large part des 

travaux du développement durable aux échelons internationaux, nationaux et locaux.   

Ce faisant, comment définir le tourisme en tant qu’activité hétérogène, voir transversale, 

touchant pratiquement toutes les activités d’un territoire ?  

Tourisme :  

 De nombreuses définitions sont abordées à ce phénomène avec des approches diverses parmi 

lesquelles retenons celle de l’OMT comme étant :  

 « l’ensemble des activités déployées par des personnes au cours de leurs voyages et leurs 

séjours, dans des endroits situés en dehors de leurs environnements habituels pour une 

période consécutive qui ne dépasse pas une année à des fins de loisir, affaire et autres motifs. 

»  

Cette définition de l’activité du tourisme est pourtant limitée tant sur les motifs de voyage 

qu’à la durée de séjour. En effet, aussi complète qu’elle semble, l’OMT n’y distingue pas 

l’excursionniste6 au touriste7 ; non plus le travailleur8 au visiteur9.  

 Partant de ces définitions (développement durable et tourisme), force est de constater que le 

tourisme et le développement durable soient deux concepts liés. En effet, le développement 

durable vise l'équilibre entre trois piliers indivisibles ou incontournables dans la production 

des activités touristiques à savoir l’économie, la société et l’environnement.   

                                                 

4  Conférence de Rio sur l'environnement et le développement (CNUED) adopte des stratégies de 

développement durable dans plusieurs pays et créée la commission du développement durable des nations 

unies, chargée de suivre les progrès dans la mise en œuvre des engagements de RIO.  
5 Action/Agenda21 Constitue un plan d’action pour le XXIe siècle adopté par 192 chefs d’Etats lors du sommet 

de la terre à Rio de Janeiro en Juin 1992. Il décrit les secteurs ou le développement durable doit s’appliquer 

dans le cadre des collectivités territoriales.  
6 Désigne une visite de moins de 24h dans le lieu visité.  
7 Contrairement à l’excursionniste, le touriste doit obligatoirement passer la nuitée.  
8 Il effectue une activité rémunérée.  
9 L’activité rémunérée est exclu des motifs des visiteurs.  
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Le développement durable.  

  

 

Source : Auteur, adapté à partir de … 

Par conséquent, il est clair que le tourisme puisse constituer un véritable élément clé dans cette 

recherche de dynamique10 durable des destinations. La preuve en est qu’actuellement de la 

plus grande destination à la plus reculée du monde, les acteurs s’efforcent dans des 

perspectives16 visant à faire du  tourisme un excellent moyen pour panser les plaies des 

destinations dans ce contexte aussi alarmant.   

 

 

 

                                                 

10 Ensemble de forces orientées vers un développement, une expansion. Elle est le plus souvent déterminée 

en tenant compte de la naissance, de l’évolution et de la situation actuelle d’un phénomène.   16 Elle constitue 

en un projet ou un ensemble de projets qui se présente (ent) comme probable (s).  

Le développement durable se trouve entre ces trois volets 

à savoir : l’environnement, la société et l’économie.   

L’originalité de leur interaction s’explique par le fait que 

c’est un développement équitablement rentable, 

socialement vivable et écologiquement viable.  

  

  

  

  

  

       

           

  

                                       

Economie   

Durable   

Equitable   
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1.1.1.2. La revue littéraire  

Cette partie a pour but de montrer comment la question du tourisme et son application dans le 

concept de développement durable sont appréhendées.   

Pour ne citer que ces quelques sources d’auteurs qui ont abordé ladite question ou des 

questions connexes, nous avons d’abord consulté l’article de Trousset11 et Violier (1998). 

Pour ces derniers, l’activité touristique, dans sa logique de participer au développement 

durable, nécessite des actions spécifiques qui doivent être menées par des acteurs pouvant 

œuvrer dans des champs variés, avec des intérêts divergents et pour lesquels le tourisme n’est 

pas forcement prioritaire. Cette transversalité de l’activité touristique est aussi définie par 

Vellas (2011) où il note les effets multiplicateurs12 et d’entrainement13 de ce secteur.   

Plus tard, Violier 14 (2008) suit cette même logique entretenue avec Trousset (1998)  avec un 

prolongement dans son ouvrage dont l’idée générale porte sur une approche plus globale des 

possibilités de développement par le tourisme.   

Dans son chapitre premier, le géographe Violier part d’une analyse des interrelations entre les 

concepts du tourisme et développement afin d'appréhender dans quelle circonstances sociales 

et spatiales cette rencontre se produit et ce qu'il en advient. Et par là, il déduira « lorsque tout 

semble perdu on songe en fin au tourisme puisqu’il est fréquemment convoqué pour panser 

les plaies des régions ou des lieux en difficulté. » (2008 : 7)    

Dans ses propos, nous notons la capacité du tourisme à contribuer au développement d’une 

localité donnée même si des séquelles peuvent en découler.  

Toutefois, cela ne sera possible qu’avec l’accompagnement des acteurs pour booster le secteur 

afin que l’activité influe sur la dynamique économique du lieu. Par exemple : via 

                                                 

11 Professeur de marketing d’Angers : Responsable de la formation continue master e-tourisme au sein de l'Esthua.  
12 L’effet multiplicateur du tourisme désigne l’impact des dépenses touristiques sur les autres secteurs d’activité : 

Les effets directs, puis indirects et enfin induits.  
13 Les effets d'entraînements du tourisme se définissent comme l'agriculteur, le secteur des constructions ainsi que 

certains types de manufactures telles que l'industrie artisanale.  
14 Philippe Violier, Professeur de Géographie, dirige les Études Supérieures de Tourisme de l'Université d'Angers, 

membre de l'équipe Mixte ESO-CARTA et de l'équipe MIT.  
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l'aménagement, la valorisation de l’offre touristique… tout en tenant compte des principes du 

développement durable.  

Cependant, il s’agit d’un ouvrage de géographie, ce qui n’est pas aussi une raison que 

l’approche soit limitée. Par contre il aurait été plus méthodique d’aborder aussi le côté négatif 

de l’activité touristique sur le territoire en question avant de penser à une quelconque stratégie 

de développement durable de par celle-ci.  

La synergie de ces approches citées ci-dessus nous fait comprendre que l’industrie du tourisme 

peut constituer une opportunité pour l’avenir des espaces en difficulté voire même en devenir 

un puissant facteur de développement durable. L’implication des acteurs joue un rôle 

fondamental dans ce processus.  

Ce jeu d’acteurs et d’activités dans le processus du développement durable des territoires 

grâce à l’industrie du tourisme est aussi constaté dans l’ouvrage de Dupont (2002). En effet, 

dans ce dernier, l’auteur défend l’idée selon laquelle « Le tourisme est indéniablement un 

puissant facteur de développement économique dont l’importance varie évidemment selon le 

potentiel touristique de chaque pays et ses possibilités économiques dans d’autres domaines  

».   

C’est ce qui fait que de nos jours plusieurs pays en voie de développement ont choisi le 

tourisme comme moyen de réduction de la pauvreté et de sauvetage à leur économie dans le 

long terme. L’Afrique n’en reste pas en rade.  

Dans ce constat particulier, Dème (2019) évoque le tourisme en tant que concept holistique et 

une activité globalisante tout comme le développement durable et montre l’urgence pour les 

pays du sud, le Sénégal en particulier, de prendre toutes les responsabilités environnementales 

et sociétales qui doivent accompagner l’émergence d’une telle activité (2019 : 129).    

D’ailleurs, c’est ce qu’évoque la thèse de Sonko (2013) en faisant ressortir la contribution du 

tourisme dans les stratégies de réduction de la pauvreté. Pour ce faire, il part d’une tentative 

de définition et d’évaluation du tourisme et réduction de la pauvreté, aux fondements du 

développement touristique en milieu rural. Pour enfin traiter sur le choix de la stratégie de 

développement touristique rural adaptée aux principes du développement durable en mettant 

l’accent sur la zone de Kaffountine.  
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Cette dernière dégage clairement ce qu’on peut comprendre comme limite par rapport aux 

ouvrages cités ci-dessus. Tout comme l’article de Diombera (2014) où, en plus les externalités 

positives de l’industrie touristique, le professeur relate clairement celles négatives au niveau 

de la Petite Côte. A ce titre, il conclut : « L’aménagement touristique de la Petite-Côte 

apparaît comme un facteur de déstructuration de l’organisation spatiale en favorisant des 

formes d’occupation et d’exploitation du système foncier avec un impact dont le jugement 

reste mitigé sur le développement local. »  

Dans un autre article, Diombera (2012), après avoir identifié les problèmes que rencontre le 

secteur du tourisme dans la Petite Côte plus particulièrement à Saly, il tente de trouver des 

éléments de réponse à cette problématique du tourisme par la diversification de l’offre à 

travers la mise en place de nouvelles formes alternatives de tourisme. Ces derniers (Mamadou 

Diombera (2012 et 2014), plus l’article de Dehoorne et Diagne (2008)) nous ont aidé à mieux 

cerner notre thème en général car ils portent d’une certaine manière sur notre zone d’étude en 

général (la petite cote) en mettant l’accent sur :  

• L’histoire du tourisme sur la Petite Côte (de Bargny en passant par Joal-Fadiouth jusqu’à la 

pointe de Sangomar),   

• L’évolution de cette activité grâce son potentiel touristique incontestable (paysage, 

mangrove…),   

• Son importance sur l’économie locale mais aussi et surtout à la nécessité de mettre en place 

des stratégies pour un développement touristique viable dans ladite zone.  

Cependant, certaines limites sont aussi à signaler. D’abord, il faut rappeler que ces études ne 

concernent que la Petite Côte dans sa globalité et ou le domaine de Saly en particulier. La 

question du tourisme à Joal-Fadiouth s’avère être une limite.  

En plus, ces auteurs, dans leurs stratégies de développement durable par le biais du tourisme, 

n’évoquent rarement les activités connexes au tourisme comme la pêche… Néanmoins,  

Roussel (2008) présente l’innovation comme un impératif stratégique dans les techniques 

touristiques en adéquation avec les principes du développement durable. Dans ce même 

sillage, Bellia (2016) en fait  du pescatourisme une activité pouvant préserver les ressources 

halieutiques tout en maintenant les activités touristiques. Telle est une activité touristique, 

innovatrice purement durable axée sur l’équilibre environnemental et socio-économique des 

territoires marins. Ce sont ces manquements que notre étude tentera d’analyser.  

https://www.cairn.info/publications-de-Delphine-Roussel--90386.htm
https://www.cairn.info/publications-de-Delphine-Roussel--90386.htm
https://www.cairn.info/publications-de-Delphine-Roussel--90386.htm
https://www.cairn.info/publications-de-Delphine-Roussel--90386.htm
https://www.cairn.info/publications-de-Delphine-Roussel--90386.htm
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1.1.2.   Motivation et Problématique de recherche  

1.1.2.1. Motivation de recherche  

  

Le choix de ce thème s’inscrit sur deux paradoxes :   

Tout d’abord, la commune de Joal-Fadiouth, territoire du défunt Président Léopold Sédar 

Senghor, 15  abrite de véritables ressources et potentialités touristiques (sa population 

accueillante, son histoire, ses nombreux sanctuaires, ses monuments touristiques, ses paysages 

et sa faune marine et côtière).  

En plus, elle dispose aussi d’innombrables possibilités dans d’autres domaines d’activités 

comme la pêche qui constitue d’ailleurs le premier secteur d’activité économique local.  

Cependant, malgré ses ressources et potentialités, l’activité touristique peine à s’y développer 

pour plusieurs raisons :  

• Les réceptifs hôteliers ainsi leur capacité d’accueil sont insignifiants ;  

• Le littoral, source de tourisme balnéaire se trouve sous une menace d’érosion ;  

• Les ressources halieutiques locales subissent aussi des pratiques de pêche non durable. 

Tous ces paramètres, associés aux impacts de la Covid-19, constituent autant de 

facteurs qui freinent le développement touristique dans la commune malgré le rang 

qu’occupe la Petite Côte en matière de tourisme.   

  

1.1.2.2.   Problématique de recherche  

Après avoir identifié les facteurs qui nous ont motivés à choisir ce thème, il devient plus 

intéressant de poser le problème de cette étude.  

Ainsi, tenant compte de tous ces problèmes, peut- on penser aujourd’hui à la mise en place 

de nouvelles stratégies touristiques pour un développement durable dans la commune de Joal- 

Fadiouth ? Dans un tel cas, quelles sont les stratégies à mettre en œuvre ?   

Répondre à de telles interrogations nous amènerait à une étude exhaustive sur la commune de 

Joal-Fadiouth en général (aspects géographiques et sociaux) ainsi que du tourisme local (les 

                                                 

15 Léopold Sédar Senghor, né le 9 octobre 1906 à Joal, au Sénégal, et mort le 20 décembre 2001 à Verson, en 

France, est un homme d'Etat français puis sénégalais, poète, écrivain, et premier président de la République 

du Sénégal. Il fut aussi le premier Africain à siéger à l'Académie française. Il a également été ministre en France 

avant l'indépendance du Sénégal.   
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fondements historiques, évolutif, sa situation actuelle, son impact…) pour en finir aux 

éventuelles perspectives de développement durable.  

Il s’agit d’évaluer comment le tourisme puisse être un puissant levier de développement et de 

préservation du milieu naturel dans la commune de Joal-Fadiouth.  

Vue la diversité des éléments à étudier, le choix de notre problème de recherche s’avère très 

complexe.   

Ainsi, nous avons retenu comme question principale de recherche :  

« Comment la dynamisation de l’offre touristique de la Commune de Joal-Fadiouth puisse 

être un facteur clé du développement durable ? »   

Répondre à une telle interrogation reviendra à définir nos objectifs essentiels et hypothèses de 

recherche.  

  

1.1.3. Objectifs et hypothèses de recherche  

1.1.3.1.  Objectifs de recherche  

La détermination de nos objectifs de recherche constitue une phase essentielle dans la mesure 

où elle nous permet de montrer d’une manière concise le but de notre étude.   

Ainsi, nous les avons divisés en deux parties : D’abord l’objectif général qui oriente notre 

travail et en suite les objectifs spécifiques qui renforcent et tournent autour de l’objectif 

général.  

   Objectif Général :   

Elle concerne la contribution que nous espérons apporter en étudiant ce problème. Ainsi, 

l’ambition de cette étude sur « la dynamique touristique et perspectives de développement 

durable dans la commune de Joal-Fadiouth » se propose d’ :  

 Analyser l’apport du tourisme dans le processus de développement durable dans la 

commune de Joal-Fadiouth.   

Cet objectif général se décline en plusieurs objectifs spécifiques :  
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   Objectifs spécifiques :   

 Ils nous permettront d’atteindre l’objectif général. Nous avons entre autres :  

• Montrer l’importance du développement des établissements d’hébergements 

touristiques ;  

• Décrire l’évolution de l’offre touristique locale à travers des activités plus responsables 

;  

• Evaluer la complémentarité entre la pêche et le tourisme.  

1.1.3.2.    Hypothèses de recherche :  

Partant de ces objectifs, nous préconisons les hypothèses suivantes :  

Hypothèse de départ ou principale :   

 L’application du tourisme au concept du développement durable à Joal-Fadiouth 

entraine une meilleure utilisation des ressources locales.   

Hypothèses secondaires :  

 La croissance des Etablissements d’Hébergements Touristiques locaux stimule les 

motivations de la demande touristique.  

 La promotion des produits locaux constitue un bon moyen d’élargissement et de 

valorisation de l’offre touristique de la destination.  

 La synergie entre tourisme et pêche permet de développer d’autres activités 

gagnantgagnant entre ces deux secteurs, offrant un potentiel considérable en matière 

d'innovation.  
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CHAPITRE 2 : CADRE METHODOLOGIQUE  

Dans ce chapitre, nous mettons en œuvre l’ensemble des techniques et moyens utilisés pour  

la collecte  de nos données.  

1.2.1. Population mère et Echantillon  

1.2.1.1. Population mère  

La population mère concerne ici l’ensemble des acteurs que nous voulons étudier. Il s’agit 

entres autres des acteurs qui sont directement ou indirectement liés au tourisme de Joal-

Fadiouth.  

1.2.1.2.  Choix de l’échantillon  

Dans cette population mère, nous avons pu interviewer un échantillon très hétérogène mais 

représentatif de celle-ci, avec une méthode d’échantillonnage probabiliste stratifiée axée 

principalement sur les acteurs du tourisme, de la pêche, du transport, de l’artisanat. (110 

personnes)  

Tableau 1: Echantillon des personnes ressources à Joal-Fadiouth  

Les différentes strates  
Nombre de personnes enquêtées  

Total  
2020  2021  

GIE Transport  01  05  06  

Conservateur de l’AMP  07  03  10  

Conseil local de pêche Artisanale  00  10  10  

Mairie de Joal-Fadiouth  6  03  09  

Eco guides  04  09  13  

Hôteliers  10  22  32  

Syndicat d’initiative  11  08  19  

Artisans  04  07  11  

Totaux  43  67  110  

Source : auteur, enquêtes de terrain  
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1.2.2. Méthodes et techniques de collecte de données   

1.2.2.1. La recherche documentaire  

Elle constitue la toute première étape de ce travail. Elle  a été faite dans la bibliothèque centrale 

et le Campus Numérique de l’Université Assane Seck de Ziguinchor (UASZ), à la 

bibliothèque de l’Université Cheikh Anta Diop de Dakar (UCAD) et au Centre de Lecture et 

d’Animation Culturel (CLAC) de Joal-Fadiouth. Cette phase préparatoire a été appuyée par 

des articles consultés en ligne (ressources numériques de la bibliothèque de L’UASZ : 

OPENEDIOTION, SCHOLARVOX… et des ressources numériques en libre accès : HAL, 

UCAD BIBNUM…) mais aussi et surtout par  des entretiens de terrain.   

1.2.2.2 Techniques ou outils de collecte de données  

  

• Les entretiens exploratoires :  

Ces entretiens ont été faits pour confirmer l’existence de notre problématique.  Ils ont été 

adressés aux personnes ressources, principalement à la population cible.  

• La collecte des données :   

Dans cette partie, nous avons jugé nécessaire d’utiliser à la fois le questionnaire et le guide 

d’entretien (Cf. en annexes 1-2) car notre t est un peu complexe comme tout thème d’ailleurs 

nécessitant d’une part des données quantitatives :   

- L’enquête par questionnaire :  

D’abord, nous avons administré un questionnaire composé d'une série de questions permettant 

de recueillir des données principalement quantitatives.  Exemple: nombre d’établissement 

d’hébergement touristique, nombre de personnel de ces structures, nombre de guides, nombre 

de taxi clando…  

Et d’autres parts des données qualitatives :  

- L’enquête par guide d’entretien :  

Pour la collecte de données qualitatives, le guide d’entretien nous a permis de mieux cerner 

les caractéristiques de la dynamique du secteur touristique à savoir la naissance du tourisme 



   
17   

local, son évolution et sa situation actuelle mais aussi la qualité des sites et des structures 

touristiques locales.  

Il nous a permis d’approfondir nos recherches, de voir les bonnes pistes pour la collection de 

données. Pour ce faire, ils ont été adressés aux différents strates à savoir les principaux acteurs 

de tourisme, celle de la pêche et la population locale durant la période de la fête de Toussaint 

2021/30/10 entre 10h-13h et 16h 18h afin de pouvoir toucher le plus proche possible nos 

cibles.  

 Les outils de travail  

Nos données ont été saisies à partir du logiciel Word, Excel pour l’insertion de tableaux et 

graphiques, sphinx pour la rédaction du questionnaire, Google Forms pour le traitement des 

données recueillies. Ces derniers ont été analysés d’une manière thématique. Enfin, 

l’utilisation du logiciel Zotero16 nous a permis de générer les références bibliographiques aux 

normes APA 7éme édition.   

1.2.3.    Histoire de la recherche et difficultés rencontrées  

1.2.3.1.  Histoire de la recherche  

En tant qu’étape la plus importante pour la rédaction du mémoire, la collecte des données 

nécessite une bonne organisation du rédacteur. Dans cette partie, nous allons revenir sur la 

période de déroulement de nos enquêtes qui se sont étalées dans le temps et au cours de 

laquelle nous avons rencontré des difficultés variées.  

Etape 1 : L’établissement du thème  

Elle constitue en la toute première étape de ce travail et ce, avant même l’intégration du 

Master. En effet, avant la sélection du master option Management des Activités du Tourisme 

et Culture (MATC), la rédaction d’un projet de mémoire est exigée. A l’issu de cette sélection, 

le thème de départ était : Joal-Fadiouth, vers un produit touristique centré sur le 

pescatourisme. Après plusieurs discussions avec notre encadreur,  nous avons retenu comme 

                                                 

16 Zotero est un logiciel de gestion de références, gratuit, libre et open source qui s'inscrit dans la philosophie du 

Web 2.0. Il permet de gérer des données bibliographiques et des documents de recherche.   
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thème définitif : Dynamique touristique et perspectives de développement durable dans la 

commune de Joal-Fadiouth.  

  

Etape 2 : Planification d’une revue de littérature  

Nous avons eu ensuite à procéder par une revue littéraire en identifiant, en comparant des 

ouvrages, leurs tendances et leurs thèmes dominants pour s’en inspirer, positionner notre 

thème et de prendre notre propre survol.  

Etape 3 : Détermination de la problématique  

Il s’agit dans cette étape de sélectionner les problèmes que présente notre zone d’étude. Leurs 

examens nous ont permis d’établir par la suite nos objectifs et hypothèses de recherche.   

Etape 4 : Planification d’une approche et des méthodes  

Elle est axée sur les personnes qui font l’objet d’enquêtes et les méthodes de collecte des 

données. En tant qu’une zone bien connue, pour y avoir vécu, nous avons très vite su quel 

groupe viser et comment recueillir les données.  

Etape 5: Recueil de données  

Après avoir planifié la meilleure façon de recueillir des données, nous avons eu à procéder à 

leur collecte, d’une part avec le questionnaire (données quantitatives) et d’autres parts via le 

guide d’entretien (données qualitatives.)  

Etape 6 : Analyse et interprétation des données  

Elle consiste en la toute dernière étape. C’est pourquoi elle est faite d’une manière simultanée 

que la rédaction de ce présent mémoire. Par ailleurs, il est bien de dégager les limites et 

difficultés rencontrées dans l’élaboration de cette recherche.  

1.2.3.2.   Les difficultés rencontrées  

 Le choix du thème :   

Il nous a fallu mainte réflexions, mon encadrant de mémoire et moi, pour enfin retenir un 

thème qui d’ailleurs, nécessitait toujours des retouches vue les réalités du terrain.  
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 La Covid-19 :   

Il est nécessaire de rappeler aussi que cette pandémie est apparue juste après le choix de notre 

thème, bloquant presque tout déplacement dans l’étendue du territoire national. Ceci ne nous 

permettait pas de respecter le chronogramme préétabli. C’est pourquoi d’ailleurs, le présent 

mémoire a tiré en longueur.    

 La collecte des données :   

C’est ici que se trouvent les principales difficultés. En effet, les enquêtes de terrains n’étaient 

pas aussi faciles. Ceci étant dit, hormis les acteurs locaux et certains étudiants, l’idée du 

tourisme leur intéresse guère. Néanmoins, des solutions alternatives ont été trouvées pour 

mettre la main sur les informations nécessaires.   
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 DEUXIEME PARTIE : DELIMITATION DU CHAMP D’ETUD  

  

  

  

  

   

   Joal !  

Je me rappelle.  

   Je me rappelle les signares à l’ombre verte des vérandas […]  

                Senghor (1945)  

  

  

  

  

DEUXIEME PARTIE   :   DELIMITATION DU CHAMP D’ ETUDE   
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CHAPITRE 3 : PRESENTATION DE LA ZONE D’ETUDE  

Il s’agit là de faire une présentation de la commune de Joal-Fadiouth. Pour ce faire, il nous 

semble approprié de s’appuyer d’abord sur l’aspect géographique et originaire ensuite sur le 

cadre social et enfin sur les principaux secteurs d’activités locaux.  

2.3. 1.  Géographie et origine   

2.3.1.1.  Cadre d’étude  

Longue de 10 km, la commune de Joal-Fadiouth se situe dans la Petite Côte sénégalaise à 114 

km de Dakar plus précisément dans la partie méridionale du département de Mbour. Ainsi, 

elle s'étend sur une superficie de 5035 hectares entre Ngasobil et Palmarin. Elle est limitée au 

Nord par le village de Mbodiène, à l'Est par le village de Djanda-commune de Nguéniène, à 

l'Ouest par l'Océan Atlantique. L'île de Fadiouth qui se pointe totalement au Sud est encerclée 

d’une part par l'océan Atlantique et d'autre part par différents bras de mer dont le plus connu 

est celui de Mama Nguedj.  

La commune est principalement composée du village de Ngasobil, de la Presqu’île de Joal et 

de l’île de Fadiouth.  
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Cartes de localisation de la commune de Joal-Fadiouth, Thiès, Sénégal ainsi que ses principaux 

sites touristiques.  

  

Source : DTGC, projection : UTM, zone 28N, Dione, Avril, 2021   
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2.3.1.2.   Histoire de la commune de Joal-Fadiouth  

Naturellement, la commune de Joal-Fadiouth est composée de trois localités totalement 

distinctes et nettement indivisibles que sont :  

 Le village de Ngasobil :   

Situé à 27 kilomètres au Sud de Mbour et à 5 kilomètres de Joal sur la côte atlantique, ce 

village tire son nom d’un vieux puits construit dans un roc ; d’où le nom serrer Ngas-o-bil1718 

dont Mgr Aloyés Kobé24, fut l’initiateur vers les années 1850. Par ailleurs, déjà en 1847, Mgr 

Truffet 19  prit la décision de faire de ce domaine, le lieu propice pour installer son petit 

séminaire20. Mais, il lui a fallu d’abord avoir l’aval du roi du Sine pour réussir ce projet. En 

attendant une autorisation pour Ngasobil, le séminaire s’installa provisoirement à Joal dans 

deux cases situées à bord de la mer. Ce n’est que le 18 Mars 1850 que l’autorisation fut 

accordée et le petit séminaire s’installa défensivement à Ngasobil en présence du père 

chevalier, directeur du petit séminaire à cette époque.  

Ainsi, pour des raisons de sécurité, le séminaire déménagea dans la propriété de monsieur 

Saint jean à Dakar suite à un conflit de souveraineté qui avait éclaté entre les français. Le 30 

Juillet 1864 Guillaume Jouga, entièrement formé dans ce séminaire, fut ordonné prêtre à la 

chapelle de Ngasobil. C’est ainsi qu’en Février 1866, le petit séminaire fut rappelé à Ngasobil.   

 La presqu’ile de Joal :   

Pour la première fois, cette partie de la commune fut appelée Jong27. Cela est dû au fait que 

l’endroit où Joal fut fondée comme localité était une élévation dont une partie descendait vers 

                                                 

17 Ngas : veux dire puits et bil veux dire pierre.  
18 Membre de la congrégation du Saint-Esprit, fondateur des congrégations des filles du Saint-cœur de Marie 

en 1858 et des frères missionnaires de Saint-Joseph en 1865, promoteur du clergé Sénégalais initiateur du 

domaine de Ngasobil en 1850.  
19 Mgr. B Truffet était le deuxième évêque missionnaire en Afrique Occidentale Française, de mai 1847 à sa 

mort, en novembre du même an. Pendant ce court laps de temps, il tente d'initier une politique missionnaire 

originale.  
20 Il constitue un internat d’enseignement géré par la mission catholique de Ngaasobil Depuis le XIXe siècle. 27 

Jong signifie en serrer haut, hauteur, élévation ce nom fut donné vers la seconde moitié du XIIème siècle par 

un de ces chefs du village.  
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l’océan Atlantique. Selon une version rapportée par H. Gravrant21 en 1963 et développée par 

Mahécor Diouf2223, l’appellation de Jong serait liée à la migration Gelwaar24 par Maysa Wally  

Dione. Ce dernier, lorsqu’il s’est installé sur la Petite Côte, détenait trois groupes dont les 

guerriers, les artisanats et les captifs. Il les plaçait respectivement à Mbissel, à Fadiouth et à 

Joal.   

Toutefois, une autre version de l’appellation de Joal et joong indique qu’elle viendrait des 

portugais qui dénommeront la localité Joana  puis Joala en souvenir de Joana Albis.25  

Ces Portugais, après avoir atteint le Cap-Vert en 1444, leurs navigateurs et marchants 

fréquentèrent la Petite Côte dans la seconde moitié du XVe siècle et le siècle suivant. Période 

durant laquelle, selon les relations de voyage de Diogo Gomes26, il existait un port nommé 

ZAZA dans le royaume du Sine. Était-ce déjà Joal ?   

C’est ce qui permettait sans doute aux chrétiens et aux juifs d’Europe de pratiquer le 

commerce et puis le tourisme à Joal. Par contre, les premières visites arrivèrent vers la fin de 

ce siècle par le chef marin Signu ou Siniu Albis qui donna naissance aux portugais de Joal.  

De nos jours, avec le potentiel dont elle dispose : port, plage, lieux de culte, monuments…Joal 

représente le maillon le plus important dans cet ensemble en termes d’infrastructures. C’est 

ainsi que la plupart des structures administratives, de sécurité… (Mairie, gendarmerie…) s’y 

trouvent.  

  

  

                                                 

21 Le père Henry Gravrand, né le 21 octobre 1921 à Gournay-en-Bray et mort le 11 juillet 2003à l'abbaye 

NotreDame d'Aiguebelle, est un religieux catholique français, anthropologue africaniste, spécialiste de la 

civilisation sérère et pionnier du dialogue inter-religieux.    
22 Dernier roi du Sine de 1924 à 1969.  
23 ‘’FA’’ signifie père en Mandingue et ces villages (fa yil, fa ngéssine, fa saxor, fa’oy, fa dial…et elle-même fa juc 

devenu l’actuelle Fadiouth seraient d’origine kasinka ou kasonké.  

24 Gelwaar a été la dernière dynastie maternelle des royaumes sérères du Sine et du Saloum (en Sénégambie, mais 

principalement dans l'ouest du territoire de l'actuel Sénégal).  
25 Sœur à Siniu Albis, Joana Albis est une Navigatrice portugaise vers les années 1549.  
26 Né vers 1420 et mort après 1502,  Gomes est un navigateur faisant partie de l'entourage d'Henri le Navigateur 

et à ce titre participe aux découvertes portugaises du XVe siècle.   

https://fr.wikipedia.org/wiki/Henri_le_Navigateur
https://fr.wikipedia.org/wiki/Henri_le_Navigateur
https://fr.wikipedia.org/wiki/Henri_le_Navigateur
https://fr.wikipedia.org/wiki/Henri_le_Navigateur
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   L’ile de Fadiouth :   

Aussi appelée l’ile aux coquillages, elle est constituée à son tour de deux parties, typiquement 

touristiques : l’une appelée l’île aux coquillages.  

Vue sur l’ile de Fadiouth.  

  

Source : Auteur, Novembre, 2020.  

Et l’autre partie occupant le cimetière marin appelé aussi jootyo.   

Le cimetière mixte.  

  

Source : Auteur, Janvier, 2021.  

Elles sont situées dans une lagune ouverte sur l’océan Atlantique. Cette dernière s’emplit et 

se vide au gré des marées qui rythment la vie des villageois. Classée par Gravrant (1990) 

parmi les villages des FA33, la localité tire son nom de deux origines :  
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 Sanda Fa cue, ilot de banc de sable ou ilot sur banc de sable. C'est-à-dire que le village se 

serait constitué à partir d’un amas coquillé formant une île au milieu de la lagune.  

    Fajura faajut qui serait le nom de l’un des successeurs de Maysa Wally Dione  

2.3.2.  Cadre social  

2.3.2.1.  Démographie  

La population de la commune a connu au fil du temps une croissance démographique 

galopante. Avec une population de 6546 habitants en 1961, elle est passée à 11170 en 1970. 

Puis de 19003 habitants en 1988 à 35 000 habitants en 2002 et 45000 habitants en 2010 

(Mairie de Joal-Fadiouth, 2010).  

En plus, elle a encore augmenté depuis lors à un rythme plus rapide. Les dernières estimations 

révèlent 52598 habitants dont 27746 femmes et 24852 hommes, (ANDS, 2018).   

Cette population est inégalement répartie. Presque les deux tiers (2/3) se trouvent à Joa1soit 

83% de la population et est composée de deux grands quartiers (Joal I Et Joal II) lesquels sont 

divisés en sept (7) sous quartiers à savoir : Ndoubab, Mbéléniéme, Diamaguéne, Santhie, 

Mbourdiouham, Tiléne et Ndiongue.   

L’île de Fadiouth avec 14,4 ha n’abrite que 16% de la population. Elle compte à son tour six 

(6) quartiers : Ndionguéme, Ngor Ndeb, Ndiandiaye, Ndofféne, Ndioum et Fassar. Quant à  

Ngasobil, il ne représente qu’un pourcent (1%) de la population et reste en majorité une 

propriété privée appartenant au Diocèse de Dakar. Ainsi, plus de cinquante pour cent (50%) 

de la population de la commune a entre vingt et trente-cinq ans. Elle est relativement jeune.  
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Tableau 2: Répartition de la population de la commune de Joal-Fadiouth  

   POPULATION  POPULATION 

Joal 

Fadiouh 

Ngasobil 

  

Source : ANSD, 2018.                                     Source : Commune de ville.  

2.3.2.2.   Ethnies et pratiques religieuses  

La commune est principalement d'origine sérère qu'on appelle habituellement 

Gnominecas. Cependant toutes les ethnies du Sénégal y sont représentées mais demeurent 

minoritaires. En effet, les sérères constituent  trois quart (¾) de la population, suivis des 

Ouolofs, qui représentent presqu’un quart (¼) de la population et sont tous des pêcheurs 

majoritairement originaires de la région de Saint-Louis plus précisément de Guet- Ndar. Le 

reste est constitué de Mandingues, Toucouleurs, Maures ...que l’on rencontre un peu partout 

dans la commune.  

En ce qui concerne la vie religieuse, l’île de Fadiouth était exclusivement attachée à la 

religion du terroir27 jusqu’à la deuxième moitié du XIXème siècle contrairement à Joal où le 

christianisme a été très tôt implanté par les Portugais. Ce n’est qu’en 1880 que Pierre Lat 

Senghor fut baptisé pour la première fois (enquête de terrain). Depuis lors, la religion 

chrétienne s’est majoritairement implantée à Fadiouth avec une parfaite cohabitation avec 

l’islam.  En effet, à Joal-Fadiouth, Musulmans et Catholiques vivent côte à côte et sont 

enterrés dans le même cimetière. Cette tolérance entre ces deux religions se justifie aussi par 

l’existence de deux mosquées sur Fadiouth et une église catholique et pourtant, le catholicisme 

                                                 

27 L’animisme représente la première forme de croyance des populations de Fadiouth. Les missionnaires ont difficilement 

accédé à Fadiouth pour y enseigner la nouvelle religion (le christianisme).  

 

Joal  Fadiouth  Ngasobil  

43656  8416  526  

                           Total : 52598   

 

 

Joal 
83 % 

Fadiouh 
16 % 

Ngasobil 
1 % 
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est la plus grande religion à Fadiouth représentant 90 % des habitants dans un pays en général 

et une commune en particulier où la majorité est musulmane.  

  

2.3.3.  Les principales activités économiques  

2.3.3.1 La Pêche et l’agriculture  

Le secteur de la pêche occupe une place de choix dans l’économie sénégalaise. Il constitue 

d’ailleurs la première source de devises pour les populations (Mané, 2007). Ainsi, dans la 

commune de Joal-Fadiouth, ce secteur constitue l’activité phare de l’économie locale. Cela 

est dû à son positionnement (20,7 Km de linéaire de côtier). Cette activité est principalement 

pratiquée par des pêcheurs, les mareyeurs… locaux comme nationaux et étrangers.  Elle 

occupe également la majeure partie des activités des femmes dans certaines parties de la 

lagune, sur les racines de la mangrove, dans la vase des bolongs non loin des berges de l’océan 

où sont capturées des espèces comme les tortues de mer, les tarpons, les marsouins… C’est 

ce qui fait sans doute que son centre de pêche soit désigné le premier quai de débarquement 

de la pêche artisanale au Sénégal.    

Selon le résultat des enquêtes faites quai au  pêche, elle mobilise 650 pirogues par an et 7 700 

pêcheurs pour une moyenne annuelle des mises en terre de 150 000 tonnes et une valeur 

commerciale moyenne annuelle estimée à 17 milliards de FCFA.  

La transformation des produits halieutiques y constitue aussi une activité dynamique grâce à 

l’émergence de nouvelles techniques d’artisanat (fours par exemple). Elle occupe une place 

très importante dans l’économie locale avec 42,2% des débarquements.  

De l’autre côté, le ramassage des arches et la cueillette des huîtres représentent sans doute des 

activités économiques bien structurées dans le village insulaire de Fadiouth où les femmes, 

principales actrices de la cueillette de coquillage sont organisées en GIE (Groupement 

d’Intérêts Economiques).  

Cependant, même si l’économie locale est fortement tributaire de cette activité d’exploitation 

des ressources halieutiques constituées principalement de la pêche, de la transformation et la 

cueillette des ressources en coquillage, ce secteur est sérieusement victime de problèmes liés 

à l’érosion côtière, à la surexploitation des ressources halieutiques et  aux pratiques de pêche 
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non durable. Ne risque-t-il de perdre son rang de leader compte tenu des projets en cours dont 

celui de Ndayane dont la pose de la première pierre date de ce 03 Janvier 2022.  

Parallèlement, d’autres activités économiques comme l’agriculture et le tourisme y sont 

pratiquées. En effet, étant une population dont la majorité est sérère, il est évident que toute 

l’activité économique des habitants ne puisse se limiter à la pêche. Ceci étant dit, la vie 

économique de la population est d’autres part basée sur l’agriculture par exemple, grâce à leur 

patrimoine foncier. De Joal à Nguéniène, l’agriculture occupe une place importante dans la 

vie économique des populations. Ce qui permet aux femmes de cette localité de cultiver le riz 

et les hommes, l’arachide, le mil…  

2.3.3.2. Le tourisme et l’artisanat  

Le Sénégal, limité à l’Ouest par l’océan Atlantique, est doté d’une façade littorale qui 

s’étend sur un linéaire d’environ 700 km de long et d’un espace maritime de 198 000 km2. Cet 

espace littoral est de plus en plus convoité en raison de son potentiel sur le plan écologique et 

socio-économique (Diombera, 2020 : 1). Totalement encadré par le grand centre touristique 

du pays, (la station balnéaire de Saly-Mbour-Nianing) et les îles du Sine – Saloum, associé à 

son potentiel (sa position géographique, ses populations accueillantes, son histoire, ses 

monuments historiques, ses sanctuaires), le site de Joal-Fadiouth constitue un pôle d’attraction 

touristique peu dynamique. Cette activité constitue parmi tant d’autres secteurs un important 

pilier pour l’économie locale.   

Plus convoité à Fadiouth, le tourisme emploie pas mal de jeunes locaux et participe activement 

au développement des entreprises locales comme le transport et l’artisanat même si elle reste 

encore négligée. D’après nos résultats obtenus cf. Partie (tourisme et développement local 

entre création d’emplois et de devises), le tourisme occupe une infime partie de la population 

et reste encore distant dernier la pêche malgré les énormes potentialités dont dispose la 

commune. Cela est dû en partie au manque d’infrastructures et à la faible capacité d’accueil 

des établissements d’hébergement touristique (Claude, Séne, 2014).  

  

Du côté de l’artisanat local, il est aussi plus pratiqué dans le site de Fadiouth et constitue 

d’ailleurs la principale source de revenue de la jeunesse (Fadiouth). Ce qui peut être justifié 

par le fait que ce village constitue la partie la plus visitée dans la commune. Principalement 

constituée de la vannerie, du tissage, de la teinture, de la tapisserie, de la peinture, de la 

sculpture, de la collection de coquillages, ce secteur regorge pas mal d’artisans 
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(hommes et femmes). Il existe aussi d’autres secteurs d’activité comme le transport, Cf. 

synergie des secteurs d’activité (p.46)  

 Créée par la loi 66-20 du 01-02-1966, la commune de Joal-Fadiouth, composée de la 

flèche sablonneuse de la presqu’ile de Joal, du village de Ngasobil et de l’ile de Fadiouth 

s’intègre dans les limites de la Petite Côte allant de Toubab Dialaw à Palmarin.  

Ainsi, cette situation la permet d’être favorable aux activités socio-économiques dont la plus 

importante est la pêche artisanale et ses activités subordonnées et sans nul doute l’agriculture.  

Cependant, notre étude ne se repose pas principalement sur ces secteurs d’activités mais plutôt 

sur l’activité touristique locale. Cette dernière, quant à elle, même si l’aspect géographique 

trouve toute son importance dans son existence, il va s’en dire que l’histoire et la culture sont 

aussi parmi autant d’autres paramètres non négligeables dans ce processus.  
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CHAPITRE 4 : PRESENTATION DE L’OBJET D’ETUDE  

Dans ce chapitre, il nous sera question de faire une description exhaustive de l’activité 

touristique sous forme d’un état des lieux dans la commune de Joal-Fadiouth, de présenter ses 

ressources et potentialités ainsi ses principales formes.  

2.4.1  Description touristique de la destination Joal-Fadiouth  

2.4.1.1 Histoire et naissance du tourisme  

Au lendemain de son indépendance, le Sénégal a su construire une industrie touristique sur 

ses plus belles côtes avec l’ouverture d’un parc hôtelier de qualité dans des environnements 

de qualité (Diombera, 2014 : 1).   

Ainsi, si on tient compte de la définition du tourisme selon le rapport espace/temps, 

conformément à l’approche de Rémy Knafou et l’équipe « Mobilité, itinéraires et territoires 

» faisant du tourisme un changement provisoire d’habitation (Knafou, 2018). La Petite Côte 

sénégalaise a été alors depuis les années 70 le théâtre de l’activité touristique plus précisément 

convoitée par les élites françaises puis par les portugais pour des pratiques récréatives de fin 

de semaine. Mais vu la complexité d’une telle activité, cette fréquentation humaine ne serait 

être considérée comme une activité purement touristique. Elle nécessite dès lors un ensemble 

de ressources organisées et règlementées par différents acteurs. Ce n’est véritablement en 

1966,  année marquant le début d’une baisse des productions arachidières liée à la sècheresse 

de 1967, 1968, 1969 etc. que le Sénégal a pu faire du tourisme une de ses priorités dans son 

plan de développement économique et social. Et ce démarrage de l’activité du tourisme avec 

l’ouverture de l’aéroport international Léopold Sédar Senghor (LSS) a aussi marqué le 

démarrage de l’activité de la Petite Côte.   

En ce qui concerne Joal-Fadiouth, ce n’est qu’en 1970 que l’activité touristique y a 

véritablement commencé avec l’ouverture du Club Aldiana dont l’un des premiers 

Etablissements d’Hébergements Touristiques (EHT) était le Relais 114. Toutefois, c’est au 

président Senghor que la naissance du tourisme doit plus son importance.  
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2.4.1.2.  Evolution et situation actuelle de l’activité touristique à Joal-Fadiouth  

La loi qui consacre des compétences aux collectivités locales28 a servi de base aux acteurs 

locaux pour relancer et valoriser l’activité touristique.   

C’est pourquoi, les autorités municipales ont depuis lors pris conscience de l’importance du 

tourisme dans la commune en se lançant tant bien que mal à faire de Joal-Fadiouth un centre 

d’attraction touristique. Mais, vu que le développement de l’activité du tourisme passe par la 

qualité de l’accueil, de l’information et par la participation de la population locale, le site de 

Joal-Fadiouth était en un moment déconseillé aux touristes à cause de l’agressivité de certains 

pour la plupart prétendant être des guides à l’endroit des visiteurs.  

Ainsi, les acteurs ont réagi pour mettre sur place une commission de supervision du tourisme 

dans le but de lutter contre ces harcèlements et le manque de professionnalisme devenus 

insupportables.   

De nos jours, c’est avec politesse et discrétion que les jeunes se proposent comme guides. 

Leurs services sont précieux : Faire découvrir aux touristes les merveilles (ressources et 

potentialités) de la destination Joal-Fadiouth.   

2.4.2.  Présentation des ressources et potentialités de la destination Joal-Fadiouth  

2.4.2.1.  Les sites touristiques dans la commune de Joal-Fadiouth  

Joal-Fadiouth recèle une véritable offre touristique grâce à une ressource riche et variée. C’est 

l’exemple de son paysage naturel laguno-estuarien ainsi que son riche patrimoine historique 

et culturel. Ce patrimoine est localisé dans différents sites tels que :   

 A Ngasobil  

Le village abrite un cadre naturel attrayant notamment d'une falaise en calcaire, d'une belle 

plage sablonneuse ainsi qu’un parc forestier de 500 hectares où vivent de nombreux oiseaux, 

de reptiles ainsi que divers mammifères… Restauré grâce à un financement du 

                                                 

28 Adaptée depuis le 05 février 1996, elle est basée sur la protection de l’environnement et la gestion des 

ressources naturelles pour la promotion économique et sociale des populations et le développement des 

territoires.  
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MICROFEM 29 , ce parc constitue une vraie forêt relique, un témoignage vivant de la 

végétation et de la faune d’une époque déjà ancienne, un vrai mirador pour l’observation de 

quelques-unes parmi ses espèces. Portant le nom d’un vieux puits, Ngasobil constitue en elle-

même une véritable source d’attraction pour les visiteurs qui désirent surtout connaitre 

davantage l’histoire de Senghor et de la mission catholique.  

Il est aussi connu pour la place de son petit séminaire qui a joué dans le cursus scolaire du 

poète président Senghor ainsi que d’illustres personnalités du clergé catholique du Sénégal 

dont le témoin vivant Cardinal Théodore Adrien SARR.30  

 A Joal  

Même si elle n’est pas aussi riche en ressources touristiques et que la plage n’est pas aussi 

propice pour la baignade et des activités de farniente, cette localité mérite quand même une 

attention particulière pour au moins savourer non seulement de la douceur des brises de la 

mer, mais aussi  de quelques illustres sites par exemple :  

Vers son côté Est, les innombrables bras de mer et la mangrove offrent une vision assez 

romantique ainsi que l’architecture de certains bâtiments montrant les vestiges d'une présence 

coloniale très diversifiée.  

Le royaume d’enfance du poète Senghor : devenue musée est communément appelé Mbind 

Diogoye.  

 

 

 

  

 

                                                 

29 Elle fait référence à l’offre de services financiers aux populations aux femmes à faibles revenus, qui ont peu ou 

n’ont pas accès aux services financiers bancaires dans le but de satisfaire les besoins de leur ménage ou de leurs 

activités économiques et professionnelles.  
30 Né le 28 novembre 1936 à Fadiouth, il est nommé le 1er juillet 1974 évêque du diocèse de Kaolack où il resta 
pendant 26 ans jusqu'à sa nomination comme archevêque de Dakar le 2 juin 2000. Le 12 juin 2008, Théodore 
Adrien SARR est nommé membre de la Congrégation pour le culte divin et la discipline des sacrements et de la 
Congrégation pour l'évangélisation des peuples.   
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Mbind Diogoye  

  

Source : Auteur, le 30/10/2021  

Il existe d’autres merveilles comme  l’église Notre Dame de la Purification (Fondée vers 

1600), Ngasa maak (puits creusé par les colons Portugais le 28 Mai 1817), l’école Saint Tomas 

de Villeneuve…   

L'Ecole Saint Tomas de Villeneuve.  

  

Source : Auteur, le 30/10/2021  

  

   Fadiouth :  

Elle est appelée la blanche du fait qu’elle est construite sur d’anciens tumulus et coquillages.   

Pour y accéder, soit vous empruntez une pirogue ou vous préférez marcher d’une distance de 

huit cent (800) mètres via une magnifique passerelle en bois. Cette dernière a été construite 

en 2003 en remplacement de celle construite en 1960.  Elle est récemment restaurée en 2005.  
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Ce pont constitue une des merveilles du site, un lieu où les voitures n’accèdent pas.   

Pont de Joal-Fadiouth.  

  

Source : Auteur Janvier 2022  

De nombreux amas y sont recensés dont la quasi-totalité renferme du matériel archéologique.  

Par exemple : les tumulus retrouvés dans le cimetière jootyo (mixte) considéré d’ailleurs 

comme un site sacré au regard de son importance relative au patrimoine culturel. Ce qui fait 

que la localité en elle-même représente une importante offre de par son originalité.   L’île aux 

Cimetières Mixtes.  

  

Source : Auteur, Janvier 2022  

L’île est aussi encerclée par des sanctuaires sacrés et monuments historiques dont : Fassanda, 

- Kuta – Mama nguej (les génies protecteur).  
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Les greniers à pilotis.  

  

Source : Auteur, Janvier 2022  

L'église Saint François-Xavier et la mosquée de Fadiouth se positionnent en plein centre de la 

localité.Eelles constituent ainsi des sites touristiques leviers du tourisme religieux.  

  

Source : Auteur, Mars 2021  

Au-delà de ces ressources, la destination Joal-Fadiouth regroupe aussi d’énormes potentialités 

exploitables.  

2.4.2.2. Les potentialités touristiques de la destination Joal-Fadiouth   

   Le patrimoine naturel : l’Aire Marine Protégée  

Depuis 2004, Joal-Fadiouth abrite une Aire Marine Protégée (AMP) couvrant une superficie 

de 17 400 ha. Elle comprend les dépendances maritimes de la commune, un bras de mer et 

une importante mosaïque de mangroves (403 ha de mangrove). Ce qui fait qu’elle représente 
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une importante valeur patrimoniale et écotouristique. L’AMP recèle 56 espèces halieutiques, 

52000 oiseaux d’eaux paléarctiques repartis en 70 espèces et un couvert terrestre de 439,46 

ha avec une composition floristique de 113 espèces reparties en une quarantaine de familles 

(L’AMP de Joal-Fadiouth, 2018). Elle détient également plusieurs espèces protégés (tortue 

verte, lamantin, oiseaux d’eaux migrateurs…) Ces potentialités sont favorables au tourisme 

de découverte.  

Selon l’enquête réalisée au syndicat d’initiative, le sport nautique est aussi praticable dans les 

plans d’eau de la mangrove.  

   Le patrimoine culturel : la lutte traditionnelle sérère  

Devenu un véritable phénomène de la société sénégalaise, ce sport est l’un des plus populaires 

et les plus médaillé du pays. Il caractérise la société sérère et est très apprécié à Joal-Fadiouth 

qui regorge d’ailleurs des champions dans cette discipline dont l’ancien roi des arènes Yahya 

Diop dit Yékini. Le répertoire des chansons qui accompagnent ce sport peut être plus valorisé 

aujourd’hui pour offrir aux visiteurs une source et une occasion d’explorer ce grand pan du 

patrimoine sérère.  

2.4.3. Les principales formes de tourisme locales  

2.4.3.1.  Le tourisme balnéaire  

L’activité touristique au niveau du site de Joal-Fadiouth prend différentes formes dont le 

balnéaire. Se situant tout au long de l'Atlantique aux abords des mers où s’étendent des plages 

sablonneuses, ensoleillées en permanence, la destination Joal-Fadiouth dans son ensemble est 

convoitée grâce aux facteurs climatiques favorables à la baignade et le farniente surtout à 

Ngasobil et au Finio. Ces plages sont malheureusement loin au rang de la concurrence 

comparées à la station balnéaire de Saly portudal par exemple. En effet, elles ne sont pas du 

tout qualifiées voir même impraticables à des fins touristes à cause de l’insalubrité.  

2.4.3.2.  Le tourisme de découverte  

Si le tourisme balnéaire est plus développé sur l’axe Mbour-Nianing, elle l’est moins entre 

Nianing et Palmarin. Cette zone, en particulier Joal-Fadiouth reste une zone de transit 

touristique surtout par les visiteurs en provenance de Saly vers l’estuaire du Sine – Saloum 

d’où la dominance du tourisme de découverte. Elle constitue un lieu incontournable de ces 
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visiteurs. Leurs principaux motifs résistent en la découverte des sanctuaires, des monuments 

historiques, de la faune marine et côtière, des paysages.  

  

Après le transfert des compétences de 199631, l’industrie du tourisme été plus ou moins 

laissée surtout dans le domaine des infrastructures aux initiatives privées (Dioh Séne, 2002 : 

8). Une telle volonté gouvernementale se voit appréciée dans certaines zones touristiques 

présentant des aspects géographiques et même sociaux favorables à ladite activité. Tel est le 

cas de la commune de Joal-Fadiouth,  très riche en ressources et potentialités tant sur le volet 

naturel que culturel. Cependant, ces merveilles se heurtent à des contraintes relevant d’une 

part de l’action humaine et d’autre part de la  nature elle-même d’où l’étude de notre prochaine 

partie.  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

                                                 

31 Il constitue en la législation d’une nouvelle loi qui va attribuer aux collectivités locales des compétences qui 

leur permettront d’intervenir de façons de plus en plus poussées dans le domaine intéressant la vie 

quotidienne des citoyens.  
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TROISIEME PARTIE : ANALYSE ET INTERPRETATION DES DONNEES.  

ANALYSE DE L’ACTIVITE TOURISTIQUE LOCAL ET PERSPECTIVES DE DEVELOPP  

  

  

  

  

  

  

  

  

 

  

  

  

 

  

  

  

  

  

  

  

Ce que je cherche dans la parole, c'est la réponse de l'autre.  

  

Jacques LACAN   

  

EMENT DE DURABLE   

  

  

TROISIEME PARTIE  :  ANALYSE ET INTERPRETATION   DES DONNEES   

https://www.modele-lettre-gratuit.com/auteurs/jacques-lacan/citations/
https://www.modele-lettre-gratuit.com/auteurs/jacques-lacan/citations/
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CHAPITRE 5 : ANALYSE DE L’ACTIVITE TOURISTIQUE LOCALE  

Dans ce chapitre, notre travail consistera à analyser les problèmes que rencontre la destination  

Joal-Fadiouth afin de définir son niveau de dynamique touristique et l’impact de l’activité au 

niveau local.  

3.5.1. Les problèmes de la destination Joal-Fadiouth  

 3.5.1.1.  Insuffisance des structures d’accueil  

Au moment où les pôles touristiques majeurs du pays restent centrés autour de Dakar et de  

Thiès plus particulièrement au niveau de la Petite-Côte […] avec un réseau d’hébergement et 

des aménagements touristiques de rang régional et mondial (Diombera, 2014 : 3), la commune 

de Joal-Fadiouth quant à elle, ne compte que quelques réceptifs à capacités réduites et aux 

qualités encore modestes. L’étude menée dans cette zone montre qu’actuellement, l’hôtel le 

Finio, la lagune du Thiouraye et l’hôtel de la plage constituent principalement l'essentiel des 

réceptifs, et ce, avec des capacités de charge limitées. Le reste n’est que de petites auberges 

et des Lodges ou résidences proposant seulement le couvert et l’animation. Le tableau suivant 

décrit l’essentiel des établissements d’hébergement touristique locaux.  

Tableau 3: Les établissements d’hébergements touristiques  

Structure  Type  Localisation  Nombre de 

chambre  

Autres équipements  

Le Finio   Hôtel  Près du pont de 

Fadiouth  

11 chambres  Salles de bains, Ventilateurs 

Un petit espace de conférence.  

La  Lagune  

du  Thiou- 

raye   

Hôtel  Joal, juste en 

face des 

mangroves  

7 chambres  Climatisation, Salles de bain  

Une salle à manger et un réfectoire, 

Une piscine  

Le  Palétu- 

vier   

Au- 

berge  

Au bord de l'île 

aux coquil- 

lages  

5 chambres  
Un bar et un restaurant.  

  

‘’Diam  

Rekk’’ /  

Peace Only  

Résidence  Joal, non loin 

de la rue ????  

  

5 chambres  Clim et ou ventilation, Bar 

Restaurant  

Hôtel de la  

Plage  

  

Hôtel  Joal en face de 

la mer  

5 chambres  Piscine, Bar, Restaurant.  

Joal Lodge  Lodge  Diamagène  

Joal  

6 chambres  Restaurant, Bar, Piscine, Parking  

Source : Auteur, Décembre, 2021  
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Remarque : L’ensemble des structures touristiques locales n’est composé que de trois  hôtels, 

une résidence, une auberge et un Lodge à capacité réduite ne dépassant rarement cinq 

chambres et aux services encore limités. La majeure partie d’entre elles ne sont pas aussi 

normalisées  (enquête de terrain).   

3.5.1.2.  Une offre très diversifiée mais menacée  

Les résultats obtenus dans ces structures d’accueil nous motivent à mieux jeter un coup d’œil 

sur l’offre originelle en générale. Ainsi, notons également dans le site de Joal-Fadiouth une 

forte dégradation du domaine côtier liée au phénomène de l’érosion du littorale comme partout 

d’ailleurs à l’échelle de la Petite Côte. Ainsi, Dioh Séne (2002) note :  

« La synthèse de l’évolution de la flèche sableuse de Joal de 1917 à 1989 et de 1963 à 1989 

fait ressortir une intense érosion au niveau central et une avancée considérable de la ligne de 

rivage, on note au niveau de l’enceinte de l’Eglise une érosion de 35m entre 1917 et 1989 et 

s’est produit un recul du trait de 22,5m à la hauteur de la borne de la poste ».   

Ce qui ne reste pas sous silence, car en 1997, de fortes marées ont entrainé bon nombre de 

dégâts dans la partie du quai de pêche (Mané, 2007 : 23).  

Ainsi, il est à signaler que l’érosion demeure toujours et menace largement la Commune de 

Joal-Fadiouth tant sur les activités de pêche que celles liées au tourisme et la réserve de 

Ngasobil. C’est l’environnement en générale qui est sous menace. Cette situation met à sa 

portée plusieurs éventuelles victimes. C’est l’exemple des maisons en construction à bord de 

mer et les plages déjà insalubres.  

  

Situation  de la plage de Ngasobil face à l’érosion côtière.   

  

Source : Auteur, Novembre 2021.  
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En guise de synthèse, notons que l’offre touristique locale est assez satisfaisante. Ce qui 

impacte sur la demande.  

L’analyse de ces deux cas nous amène à se prononcer sur la dynamique touristique.   

3.5.2. Dynamique touristique locale   

3.5.2.1.   Une offre touristique peu satisfaisante  

Longtemps considérée comme un lieu privilégié par les élites sénégalaises et des militaires 

français pour des pratiques récréatives de fin de semaine, la destination Joal-Fadiouth reste 

toujours appréciée de par ses ressources et potentialités exceptionnelles : sites, monuments, 

culture et position géographique…  

Ces sites concernent d’abord Ngasobil où on retrouve le petit séminaire datant du 18 mars 

1950. En plus l’île de Fadiouth constitue aussi un prestigieux site caractérisé par des paysages 

naturels et de sa topographie. En plus, la présence d’amas de coquillages, le cimetière mixte, 

les greniers à mil et le génie protecteur Mama Nguedj parcourant d’innombrables bras de mer 

sans oublier sa richesse culturelle et artistique des habitants font de l’île un site de premier 

ordre.  

En ce qui concerne les monuments, ils regroupent Mbin diogoye32, les ruines d’anciennes 

maisons coloniales, l’église fondée vers l’an 1600.   

Tous ces sanctuaires et monuments historiques constituent dans leur ensemble une offre plus 

ou moins satisfaisante pour les visiteurs actuels de la destination. Leur mise en valeur ainsi 

que la prise en charge des problèmes cités ci-dessus (pp. 39-40) entraineraient le 

développement de la destination. C’est pourquoi, l’application d’une nouvelle politique 

d’aménagement et de gestion touristique s’impose pour éviter […] le déclin de l’activité 

(Diombera, 2012 : 29).  

3.5.2.2.  Le nombre d’arrivées et la durée de séjour  

Les problèmes existant dans notre zone d’étude affectent la demande. En effet, nous y relevons 

davantage une pénurie de touristes. Ainsi, même si les estimations sont très difficiles à établir 

pour des raisons évidentes, nous pouvons nous appuyer sur les statistiques de fréquentations 

                                                 

32 La maison du feu président Léopold Sédar Senghor.  
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au niveau du registre du syndicat d’initiative (comptage approximatif) où 99% des touristes 

qui visitent le lieu sont de passage. Les données recueillies montrent clairement que la 

fréquentation stagne ou diminue, mais n'augmente guère. Jusqu’en 2016, le site accueillait 

jusqu’à 50 000 visiteurs par an (Archives S.I.T, 2016). Mais depuis lors, le nombre de visites 

n’arrête pas de diminuer. Les dernières estimations retenues par cette structure s’élèvent à 

hauteur de 32 000 touristes par année, et ce plus ou moins stagnante exceptée l’année 2019. 

Une année marquant une baisse considérable de la demande étrangère des services 

touristiques mondiaux résultant de la Covid-19. cf. figure suivante.  

  

La demande touristique de Joal-Fadiouth depuis 2016.   

nombre de touristes 

60000 

 

  

Source : Auteur, compilation des données du syndicat d’initiative de Joal-Fadiouth  

Au-delà de ces chiffres établis par ce syndicat, l’enquête menée auprès de la population déduit 

d’une raison ou d’une autre que le tourisme stagne voire diminue.   

Ainsi, 89 % de la population enquêtée affirment que l’activité touristique est plus ou moins 

stagnante ou régresse. Cf. figure suivante :  
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La situation de l’activité du tourisme.   

Quelle est la situation touristique de la zone? 

 
En hausse 

 11%   

Source : Auteur, traitement des données.  

  

Pourtant, les efforts écharnés par les acteurs locaux sont à magnifier même s’ils sont très 

insignifiants. Par exemple, les principaux circuits proposés par les agents locaux sont trop 

archaïques et trop restreins, la plage est presque impraticable. Un touriste peut effectuer toutes 

les visites proposées dans 1h30min.   

Alors tenant compte de ces problèmes, additionné au déficit de réceptifs hôteliers tant en 

termes de lits que de qualité, la destination Joal-Fadiouth se voit convoitée avec plus 

d’excursions  qu’aux séjours touristiques. Certains touristes même la considèrent comme une 

zone de passage.  

Les résultats obtenus auprès des hôteliers (voir Annexes : 3) montrent que la durée de séjour 

des touristes ne dépasse rarement plus trois (3) nuitées comme durée minimum des touristes 

y séjournant.  

Ce qui nous permet de déduire que l’activité touristique est peu dynamique à Joal-Fadiouth.  

C’est ce que montre d’ailleurs le questionnaire où plus de 79% des enquêtés trouve le secteur 

peu dynamique.  

  

  

  

  

  

  

Stagnante 
48 % 

En baisse 
41 % 
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Diagramme portant sur le statut du tourisme à Joal-Fadiouth.  

Quelle est votre appréciation du tourisme dans la 

commune? 

Dynamique 

 Dynamique 

 Peu dynamique 

79% 

  

Source : Auteur, traitement des données.  

  

3.5.3.  Tourisme et développement local   

3.5.3.1.  Les externalités positives  

   Création d’emplois et de devises  

Le tourisme en tant qu’activité économique est un puissant secteur pourvoyeur de devises et 

d’emplois. C’est pourquoi de nos jours beaucoup de pays surtout ceux en voie de 

développement en font un excellent moyen de réduction de la pauvreté. Bien sûr qui parle de 

tourisme, parle forcement de dépenses et/ou consommations touristiques depuis la préparation 

du voyage (avant), au séjour (pendant) jusqu’au retour (après).   

Malheureusement, les statistiques traditionnelles du tourisme, principalement fondées sur les 

arrivées, les nuitées et la balance des paiements ne rendent pas compte de l'impact économique 

du tourisme dans sa totalité. C’est dans ce cadre que l’ANSD, en collaboration avec le 

Ministère du tourisme et avec l'appui financier de la Banque Mondiale élabore au moins des 

statistiques annuelles. Par exemple : pour l’année 2015-2016, les recettes du tourisme ont été 

évaluées à 570,17 milliards de FCFA puis 639,42 milliards de FCFA en 2017 soit une hausse 

de 12,15%. En 2018, elles faisaient 710,42 milliards de FCFA, soit une hausse de 11,10% par 

rapport à l’année précédente (MTTA, 2018).  

21 % 

Peu  
dynamique 



   

46   

Fort de ce constat, nous avons mené une enquête au niveau du site de Joal-Fadiouth pour 

déterminer à combien l’activité touristique y participe au développement.  

Auprès de quelques structures touristiques, nous avons pu remarquer une importante 

représentation de la population en tant que cuisiniers, gardiens, lavandiers, piroguiers, 

guides… Au niveau du plus grand hôtel en l’occurrence le Finio, la plupart du personnel est 

originaire du terroir. Ce dernier contribue aussi au développement endogène de par 

l’approvisionnement local.  

Cependant, cette participation de l’activité s’avère trop faible vu la faiblesse des structures 

touristiques ainsi que la demande qui n’augmente guère.    

  

Tableau 4: Données hôtelières (le Finio)  

Nombre de chambre  Onze (11)  

Nombre de lits  Quinze (15)  

Estimation en termes de taux d’occupation mensuel /jour  Pas de réponse  

Le nombre de nuitées  Maximum Deux nuitées (2)  

Nombre du personnel  Total : 10  Local : 9  

CA annuel  Pas de réponse  

Origine des approvisionnements  Joal (port) plus loin Mbour  

Difficultés  La COVID 19  

Source : Entretien avec le responsable de la structure (Mme Diémé)   

  

Pour l’activité de guidage, l’équipe qui était au nombre de quarante (40) faisait un chiffre 

d’affaires maximal de 40 000 000 de FCFA / an.  

Désignation valeur 

Nombre de guides 40 

Nombre de touristes/ guid 4 

frequence 25 

Nombre de mois 8 

Total touristes 32000 

Prix par visite 5000 

CA 40 000 000 

40 x4x2 5 x8= 32000x 5000/4= 40     0 00   000   



   
47   

Tableau 5: Chiffre d’affaire du syndicat d’initiative avant pandémie  

Source : Syndicat d’initiative de Joal-Fadiouth.  

Les piroguiers de leur tour, le plus souvent sollicités durant les circuits guidés, gagnent 6000 

FCFA par 1h 30min (heure du circuit). Ils sont souvent sollicités par les touristes qui désirent 

contempler la mangrove entourant les îles ainsi que les greniers à mil sur  le bras de mer au 

milieu des huitres et palétuviers.  

Avec deux à trois tours, ces derniers se réjouissent de l’activité de la zone même si les 

clandestins compliquent leur métier.  

Sans oublier les artisans locaux qui gagnent leur vie quotidienne grâce à ce métier. Un 

rapprochement avec certains vendeurs d’objets d’art nous a permis d’avoir une estimation de 

leurs revenus journaliers pendant la haute saison. Leur vente n’étant pas basée sur des prix 

fixes, ces derniers parviennent pourtant à négocier des prix leur valant une somme journalière 

d’au moins 25000 FCFA/jour. Mais la donne a complètement changé durant la pandémie. 

Actuellement l’espoir renait. Les touristes recommencent à débarquer même si les achats sont 

pour l’instant minimes.  

Au-delà des emplois créés par l’industrie touristique locale, les rapports entre visiteurs et 

visités ne sont pas vains. De ce fait le tourisme joue un rôle prépondérant dans la vie 

socioéconomique des populations à travers des actions ponctuelles de la part de touristes ou 

d’associations humanitaires […] (Diombera, 2014 : 6). A titre d’exemple nous notons dans la 

commune de Joal-Fadiouth des financements et/ou des aides socio-culturelles. Entre autres, 

nous avons le dispensaire de l'île de Fadiouth, financé par Madame Barouin, une touriste 

française. Un autre touriste a encore donné un apport significatif pour la construction de 

l'église Saint François-Xavier. Il a d'ailleurs quitté l'Europe avec sa famille et celle de sa 

fiancée pour y venir célébrer son mariage le mardi 12 Février 2002.  

Sans oublier le fait que beaucoup d’élèves sont pris en charge par des touristes pour les besoins 

de leurs scolarités.  

 

   Une synergie des secteurs d’activités   

Au-delà de ces apports directs que le tourisme génère dans la commune, il admet aussi d’autres 

effets indirects. Ainsi, de par ses effets multiplicateurs, l’activité touristique s’y voit appuyer 

favorablement dans cette dynamique par d’autres secteurs d’activités locaux. Ces derniers se 
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sont émergés lentement et progressivement dans la commune. Le transport constitue un 

exemple parmi tant d’autres.  

 Il constitue l’un des principaux produits de l’activité touristique, il est parfois même au cœur 

de cette expérience. Dans la mesure où les touristes se déplacent vers une destination, la 

visitent et en reviennent en utilisant les moyens de transport à leur disposition (Bigras & 

Dostaler, 2013).  

Cette étroite relation entre tourisme et transport fait que leurs développements vont pour la 

plupart de pair. A Joal-Fadiouth, jusqu’à la fin des années 1970, le déplacement des personnes 

et des biens était assuré par les véhicules hippomobiles qui faisaient la navette entre les grands 

marchés Santhie et le pont de Fadiouth. Ce n’est qu’en 1980 qu’apparait le premier taxi urbain 

dont le rayon d’action se limitait à la route principale (Youssoupha Mané, 2007 : 45).  

Aujourd’hui, le transport dans la commune de Joal-Fadiouth est en plein essor même s’il doit 

sa dynamique aux activités touristiques et halieutiques.   

En interne, il existe environ 200 taxis modernes clando qui assurent la liaison interne entre le 

Quai de pêche et le pont de Fadiouth (GIE des taxis clando de Joal).  

En externe, son positionnement par rapport à la capitale Dakar, distant de 114 km, fait qu’il 

soit facilement accessible. En plus, sa proximité avec l’aéroport international Blaise Diagne 

et l’importance du réseau routier dont l’autoroute à péage Dakar- Mbour font que les touristes 

qui y débarquent puissent y parvenir en moins de deux (2) heures de route.  Elle constitue 

aussi une porte d’entrée pour les îles du Sine – Saloum très fréquentées par les touristes de 

provenance de Saly. Vers les villages environnants (Ndangane Sambou, Djiffére, Samba 

Dia…), des autocars, minicars et taxis clando assurent la déserte même si les routes sont le 

plus souvent de mauvais état.  

Ainsi, cette mobilité aussi bien en interne qu’en externe participe activement à la dynamique 

du secteur touristique en rendant facile et accessible la destination.   

En plus de ce secteur d’activité, le petit commerce détient aussi une partie importante dans ce 

processus. C’est ce qui fait d’ailleurs l’originalité de l’industrie du tourisme comme une 

branche d’activités hétérogènes.  
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Il s’est développé dans la commune allant du détaillant jusqu’ au grossiste. Il s’inscrit pour la 

plupart du temps dans le cadre de l’informel et concerne surtout la vente de denrées de 

première nécessité, de matériels de construction de services et des hydrocarbures. La vente 

d’objets d’art y est aussi présente. Parcourant les lieux touristiques et marchés, nous sommes 

éblouis de part et d’autres par de magnifiques objets d'art. C’est l’exemple des Champs 

Elysées de Fadiouth, un  surnom qui a été donné à la rue principale accueillant le marché. On 

trouve y aussi des commerçants de nombreuses petites boutiques dont certaines ont des noms 

plutôt amusants: le Printemps, les Galeries La Fayette, Auchan…  

Grâce au tourisme, la vannerie a connu aussi un développement. Chaque quartier expose 

fièrement ses tableaux, paniers, chapeaux,  sacs et autres objets faits aux feuilles de rônier. 

Ceci participe activement à la valorisation des produits locaux, au développement du 

tourisme, bref au développement local.  

L’artisanat local  

  

  Source : Auteur, Octobre 2021  

  

3.5.3.2. Les contraintes sociales et environnementales dans la commune de Joal- 

Fadiouth  

   Sur le plan social  

Au moment où nous présentons le tourisme comme un des principaux secteurs d’activités dont 

repose l’économie de la commune de Joal-Fadiouth et un excellent levier pouvant la permettre 
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de décoller économiquement, certains observateurs avertis tirent sur la sonnette d'alarme. Ce 

qui n’est pas du tout inattendu car en tant qu’une branche transversale très difficile à maitriser, 

il est évident que les effets du tourisme soient d'une part un remède et un poison d'autre part. 

Une enquête auprès des populations nous a permis de saisir davantage beaucoup d’aspects du 

côté social de cette activité.  

Commençant par la relation visiteurs-visités, ce brassage y laisse souvent des inégalités 

économiques, culturelles etc. Naturellement, le tourisme sénégalais est purement international 

c’est pourquoi il est évident que les visités ne puissent pas avoir le même niveau économique33 

et culturel. Ce qui impact réellement la population surtout la jeunesse. Cette dernière plus 

fragile, se voit dés fois détourée par l’occident qui, pour la plupart du temps affiche une fausse 

image en se croyant tous permis.  

Le paysan ou pêcheur, imaginant une société européenne où rien ne manque et qui ressemble 

à un paradis terrestre, se permet de copier dans son intégralité le mode de vie occidentale. 

C’est l’exemple d’habillement et de consommation. Ils s’adonnent même à toute sorte de 

travers pour gagner de l’argent. Bref un déracinement s’impose allant même jusqu’à ce qu’on 

puisse parler « la dégradation des mœurs. » C’est peut-être ce qui a poussé à Fatou Dioh Séne 

d’affirmer : « L'imitation des modèles proposés par les touristes a entraîné un abandon 

presque total de certaines valeurs traditionnelles. » (2002: 28)  

Malheureusement, tel est le cas dans la commune même si la majorité de la population locale 

reste ferme à leurs convictions culturelles, comme le définissait Senghor: « L’enracinement 

avant l’ouverture ».   

A cela, s’ajoute des conflits de génération :  

« A Fadiouth, la visite du cimetière marin donne lieu à une véritable levée de boucliers entre 

partisans (les jeunes) et adversaires (les vieux) du tourisme. Pour les seconds, les touristes ne 

sont autres que les profanateurs des ancêtres ne sont autres que les profanateurs des ancêtres 

morts et doivent de ce fait être tenus à l'écart des lieux dits sacrés. Certains jeunes ne 

l'entendent pas bien sûr de cette oreille, car les retombés financiers du tourisme ont toutes les 

                                                 

33 Le mode de consommation, le standing de vie des touristes sont souvent supérieurs au niveau de vie habituelle 

des habitants.  
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valeurs. Ces jeunes, n'ayant pas vécu les valeurs traditionnelles ont tout fait de les jeter dans 

l'oubli. Ainsi, la vie du groupe,  soudée qu'elle était au départ, commence à présenter des clans 

aux intérêts divergents entre lesquels finit par s'opérer une véritable cassure. » (Dioh Sène, 

ibid)  

 Au-delà du domaine social, l’activité touristique ne laisse pas l’environnement intact, 

l’espace en tant que principal lieu de théâtre des activités touristiques.  

  

  

   Sur le plan environnemental  

L’industrie touristique a connu ces dernières années une croissance exponentielle. Un tel 

exploit n’épargne pas l’environnement. Il va de pair avec certains effets néfastes tels que la 

pollution, la dégradation des sites… Si ces méfaits sont d’une part liés aux GES (gaz à effet 

de serre) dus aux voyages touristiques surtout dans les pays développés, la tendance est dés 

fois un peu différente dans les zones côtières d’autre part.   

Dans ces zones, l’impact du tourisme sur l'environnement est le plus souvent causé par une 

concentration voire même une forte pression de populations et /ou d'activités sur cet espace 

relativement limité et fragile. Cette urbanisation accélérée et mal contrôlée sur ces destinations 

constitue autant de facteurs induisant des modifications complexes et souvent mal comprises 

de leur fonctionnement (Sidibé, 2013).  

C’est le cas de la Petite Côte sénégalaise où l’aménagement spontané sous la pression du 

tourisme de masse n’épargne actuellement ni l’environnement terrestre ni l’environnement 

marin (Diombera, 2012 : 4). La commune de Joal-Fadiouth en particulier voit aujourd’hui sa 

population augmenter à un rythme accéléré grâce aux secteurs pêche et tourisme. Même si la 

dynamique touristique est infime, il mérite quand même d’en prêter une attention car les effets 

d’un tourisme en expansion et mal contrôlé dont la pression grandissante est de nature à 

générer des effets perturbateurs peu réversibles. Exemple la destruction du milieu : Dans la 

commune, le problème lié à l’occupation du sol est à signaler. Naturellement, l’augmentation 

de la population rime avec l’extension du domaine foncier tout comme la hausse des prix 

d’une parcelle. Ainsi la valeur d’une parcelle varie entre un (1) et cinq (5) millions. Pire à côté 

de la plage, sur cette rive, le prix des parcelles est hors porté de la population. Elles sont le 

plus souvent accaparées par les européens. Ces mêmes plages non contrôlées ou non 

règlementées par les acteurs compétents sont insalubres à cause du non-respect de certains 
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usagers, pêcheurs et les habitants d’autre part. La négligence de ces dernières favorise 

l’augmentation du phénomène de d’érosion côtière.  

  

La situation de la plage de Joal-Fadiouth (Quartier Santhie1)  

  

  

Source : Auteur, Décembre 2021  

  

Dans de tels contextes, elles risquent d’être totalement privées voire même inaccessibles 

comme le cas à Cap Skirring.  
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Analysant l’offre touristique locale, force est de constater que la commune de Joal-

Fadiouth se positionne comme une destination peu dynamique malgré le rang qu’occupe la 

Petite Côte en qualité de renommée touristique. Cependant, il est à rappeler que cette situation 

stagnante de l’activité n’est pas vaine. Positivement, elle participe au développement local de 

par la création d’emplois et de devises. Parallèlement elle y impacte aussi négativement tantôt 

sur la jeunesse que sur l’environnement.   

Ainsi, Breton (2004) souligne :   

« La prise en compte des contraintes et des normes environnementales par l’implication et la 

gestion des activités touristiques constitue un phénomène relativement nouveau en même 

temps une exigence impérative d’un développement durable et reproductible. Dans les pays 

ou régions à fort potentiel touristique « exotique », celui-ci trouve sa raison d’être et son 

support essentiel dans un patrimoine de biodiversité constructif et l’environnement naturel, 

qui fournit de la matière première « l’offre » commerciale y afférente. Son développement et 

sa pérennisation sont donc directement liés à la valorisation et à la conservation de cette « 

ressource ». A ne pas préserver, il provoquerait son propre déclin puis sa disparition. »  

Fort de ce constant, la nécessité d’agir pour que le tourisme puisse enfin constituer 

indubitablement un puissant levier de développement durable se fait sentir tout en tenant 

compte de ces contraintes bien sûr. Mais comment concilier l’accueil de visiteurs de plus en 

plus nombreux et l’indispensable protection de cet environnement à l’évidence menacé ?  
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CHAPITRE 6 : STRATEGIES DE DEVELOPPEMENT DURABLE  

L’industrie touristique, avec ses multiples formes, regroupe des entreprises et des activités qui 

s’opèrent dans un environnement particulièrement instable. C’est pourquoi elles sont pour la 

plupart du temps victimes d’influences relevant de plusieurs facteurs d'ordre naturel, 

démographique, socioéconomique, politique, technologique etc.   

Cette instabilité est essentiellement favorisée d’une part par des facteurs naturels (érosion 

côtière), mais aussi et surtout par l’innovation technologique. La COVID-19 quant à elle, 

trouble sans aucune exception toutes les entreprises mondiales, les mettant toutes dans une 

recherche continue de stratégies pour survivre et ce, d’une manière durable.  

Ainsi, face à cette situation les entreprises touristiques en l’occurrence ne restent pas 

indifférentes.  C’est pourquoi l’une de leurs principales missions demeure la mise en place de 

stratégies pour mieux s’adapter aux conditions dont elles font face. Ceci nous fait comprendre 

qu’on ne fait pas de stratégies sans raison, d’ailleurs certains n’hésitent pas à affirmer que la 

stratégie est souvent déduite de son environnement concurrentiel.  

Une telle adaptation aux conditions environnementales nécessite l’acquisition ou la 

modification de certaines ressources qui impliquera nécessairement une allocation de 

ressources : financières, humaines, technologiques… C’est pourquoi, il faut une coopération 

et une concertation entre les acteurs du territoire.   

3.6.1. Tourisme et développement durable  

3.6.1.1.  Système d’acteurs touristiques de Joal-Fadiouth  

Avant de caractériser le système d’acteurs du tourisme à Joal-Fadiouth, il est nécessaire de 

revenir sur les concepts d'acteur et de système.  

Il est défini comme acteur toute personne ou organisation qui se dote d'une stratégie et de 

moyens en vue d'atteindre un ou des objectifs. Ce concept d’acteur est de plus en plus visible 

dans les sciences sociales. Dans le domaine touristique, nous distinguons d’une part les acteurs 

dont les principales activités sont liées au tourisme (hôteliers, restaurateurs) et dans d’autre 

part les acteurs dont l'activité se retrouve de manière secondaire liée au tourisme et qui de ce 

fait n'ont pas les mêmes intérêts pour le tourisme (Trousset & Violier, 1998 : 286).  
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Les différents acteurs touristiques à Joal-Fadiouth.  

 

  

Source: Auteur  

Par système, on comprend en général, un ensemble composé d'éléments en interrelation.  

Ce système d’acteurs se caractérise à Joal-Fadiouth par une sorte de synergie basée sur une 

coopération et une coordination endogène des acteurs dans des perspectives de développement 

du tourisme afin de rendre plus que jamais dynamique la destination.  

  

 3.6.1.2.    Perspectives de développement durable   

   Le rôle du syndicat d’initiative de Joal-Fadiouth  

Faire du tourisme revoie à renoncer aux endroits et à sa vie habituelle pour des lieux 

totalement différents de chez soi, à la rencontre de l’ailleurs. C’est là que la mission du guide 

devient importante dans la mesure où l’agent en question aura pour mission de conduire ou 

d’accompagner les touristes pour effectuer des visites commentées, et expliquées sur les voies 

publiques, dans des sites touristiques, les musées et les monuments historiques… Cependant, 

à Joal-Fadiouth ces qualités pour exercer cette fonction faisaient défaut. Mais depuis la 

création de cette structure, le statut de la destination a fortement changé. Elle a activement 

participé à la dynamisation du secteur avec la formation de quarante (40) éco-guides qui se 

Acteurs du tourisme 

directes: tourisme  
comme principales  

activité. 

Exemples: hôteliers,  
restaurateurs, guides... 

indirectes: ils sont liés  
d'une maniere ou  

d'une autre au  
tourisme. 

Exemples: Pêcheurs,   
agriculteurs...  
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chargent de l’accueil et l’orientation des visiteurs de la destination. Travaillant en parfaite 

harmonie avec les piroguiers, ils   proposent plusieurs excursions telles que :  

   Visite des greniers à mil sur pilotis ;  

   Balade dans les mangroves ;  

   Le grand tour de l'île avec visite au baobab sacré de 800 ans ;  

  Promenade en calèche dans la ville ;   

 Une halte pour découvrir Joal.  

Pour mieux élargir la gamme des produits touristiques et relancer la destination, ils ont alors 

créé un nouveau circuit dans lequel est proposé aux touristes une visite en coque motorisée 

sur la splendide lagune de Fadiouth au milieu de la mangrove exubérante jusqu’au village  de 

Mbissel.34  Leur mission est de faire visiter aux touristes les sites dédiés aux cultes ancestraux. 

Une mini croisière ornithologique et culturelle avec de beaux paysages variés de tanns, 

mangroves et tumulus de coquillages offrant un panorama merveilleux fait également partie 

de l’offre. Au retour du village de Mbissel, une promenade écologique de quarante (45) 

minutes en plein sanctuaire ornithologique est proposée avant le pique-nique à l’embouchure 

sud en pleine mangrove sur le plan d’eau protégé par la presqu’île de Finio, afin d’admirer la 

superbe flore de l’île mystique de Tine Dine.35  

   Les acteurs de la culture  

 Dans le même sillage, les acteurs de la culture dans la  commune de Joal-Fadiouth ont déclaré  

(lors des interviews) de vouloir "rendre dynamique" l’activité touristique en s’appuyant sur 

les ressources locales. C’est-à-dire, intégrer la culture locale dans les stratégies de 

développement du tourisme. Pour ce faire, ils se mobilisent tous pour «la revalorisation de la 

culture sérère" en mettant en place un programme culturel avec un agenda local.   

C'est dans le cadre de cet effort de promotion de la culture locale que des fanal43, des 

randonnées à bord de pirogues, des séances de lutte traditionnelle et d'autres activités 

                                                 

34 Village de Maysa Waly Dione Mané, roi du fondateur du Sine  
35 Île de Tine Dine est située au sud de l’Île de Fadiouth, et au sud du Marigot de Mbissel. 
43Fanal se traduit comme des veillées culturelles appelées en langue locale.  
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culturelles sont organisées de temps en autres en présence des représentants de tous les acteurs 

locaux.  

Une telle initiative portant sur ’’La revalorisation de la culture sérère et dynamique 

touristique’’ est à encourager pour au moins participer à la relance, à la promotion et au 

développement durable la destination Joal-Fadiouth car  les circuits de découverte proposés 

sont caducs et le balnéaire commence à y perdre son attrait du fait de l’érosion côtière qui 

frappe de plein fouet. Pour ce faire, il faut une parfaite collaboration de tous les acteurs 

concernés car la coopération de différents acteurs territoriaux dans un objectif commun de 

développement touristique permet de donner au territoire une image positive de lui-même et 

de bénéficier d’une attractivité nouvelle (Delphine Roussel, 2008. Paragr. 44).  

Au regard de tous ces efforts acharnés par les acteurs locaux, nous remarquons que leurs  

actions sont loin d’être suffisantes pour que le tourisme puisse jouer un rôle central dans le 

développement durable de la commune de Joal-Fadiouth. C’est pourquoi, il est  nécessaire de 

tirer des expériences étrangères, notamment celles réalisées en Italie, en France, en Algérie.  

3.6.2.  Recommandations  

3.6.2.1. L’innovation, un impératif stratégique  

Dans une optique de répondre à une demande touristique de plus en plus exigeante, les offreurs 

ont tendance à adopter de nouvelles stratégies en  adéquation avec les principes du 

développement durable. Partant de la formation des éco-guides en passant par la 

multiplication et la diversification de l’offre touristique locale pour finir par la mise en place 

de nouvelles stratégies favorisant les produits endogènes (culture), les acteurs s’efforcent à 

promouvoir durablement la destination Joal-Fadiouth. Toutefois, aussi déterminés qu’ils 

soient, l’innovation semble être la meilleure stratégie dans cette recherche de dynamique 

touristique vue l’état du site.  

Dans le secteur touristique, l’innovation est de nos jours essentielle et peut être définie de 

différentes manières car on se trouve dans un contexte dominé par une concurrence accrue 

entre les différents pôles touristiques mondiaux due au développement de l’industrie 

touristique d’une part et à l’évolution des motivations des clients d’autre part. C’est sans nul 

doute ce qui fait dire à  Caccomo et Solonandrisana (2006) que l’innovation dans le secteur 

du tourisme renvoie surtout aux comportements des touristes qui vont définir les habitudes de 

consommation nouvelles par rapport auxquelles l’offre touristique doit 

https://www.cairn.info/publications-de-Delphine-Roussel--90386.htm
https://www.cairn.info/publications-de-Delphine-Roussel--90386.htm
https://www.cairn.info/publications-de-Delphine-Roussel--90386.htm
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nécessairement s’adapter, évoluer ou disparaitre. Ce qui fait que chaque destination cherche 

à adopter les plus propices et possibles stratégies en vue de développer son tourisme qui 

constitue un véritable vecteur de croissance économique et de création d’emplois…  

Partant de ce constat, vue la situation de la destination associée aux possibilités qu’elle détient 

dans d’autres domaines, l’urgence est de trouver des activités alternatives pour assurer sa 

meilleure performance. Ainsi, la pluriactivité « pêche-tourisme » plus connue du nom de 

pescatourisme peut bien sûr constituer une solution profitable pour la commune.  Selon 

Delphine Roussel (2008), cette innovation peut se faire en deux phases :  

D’abord, l’innovation majeure qui vise à créer un nouveau produit, à offrir un nouveau service 

ou une nouvelle activité ensuite, celle mineure qui cherchera à améliorer et perfectionner des 

biens ou services déjà présents sur le marché, ou faisant partie de notre patrimoine (Paragr.  

22)  

 L’innovation majeure : le Pescatourisme comme forme de tourisme durable 

Malgré les multiples et diverses mesures de protection, les écosystèmes sénégalais sont 

pourtant menacés. A Joal-Fadiouth, les ressources naturelles sont actuellement surexploitées. 

Par conséquent, étant donné que le développement socio-économique est intrinsèquement lié 

à la richesse de ces ressources, la nécessité de les protéger s’impose. Ainsi, on se demande :  

Pourquoi pas le pescatourisme ? Mais qu’est-ce que le pescatourisme ?   

Le pescatourisme peut être considérer comme un développement relativement nouveau du 

tourisme durable qui a vu le jour au début des années 90 en Italie. Il consiste en une activité 

qui donne la possibilité à des pêcheurs professionnels d’accueillir à bord de leur embarcation 

un certain nombre de touristes, pour participer à une activité de tourisme-récréation et de 

découverte du monde de la mer et de la pêche. Au cours des deux dernières décennies, le 

pescatourisme a impliqué un nombre croissant de touristes attirant l'attention d'autres pays 

européens et a réussi à créer du potentiel à partir des zones côtières en embrassant l'industrie 

de la pêche au sens strict et plus généralement le paysage, la culture et les terroirs (Bonaria, 

2016).   

Expérimenté aussi en l’Algérie en 2016, cette activité mérite au moins d’être exploitée dans 

une zone à fort potentiel touristique et maritime comme Joal-Fadiouth. Un tel exploit 

permettra à la destination d'attirer plus de touristes et de générer des revenus en utilisant 

durablement les ressources locales.   

https://www.cairn.info/publications-de-Delphine-Roussel--90386.htm
https://www.cairn.info/publications-de-Delphine-Roussel--90386.htm
https://www.cairn.info/publications-de-Delphine-Roussel--90386.htm
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Au niveau de la pêche, l’opportunité touristique permettra d’avoir des revenus 

complémentaires, de créer de nouveaux marchés et d’élargir sa clientèle pour valoriser au 

mieux la pêche locale (produits locaux, marques, fraicheur) (Lesueur, 2014 : 3).  

Au niveau du secteur du tourisme, cette synergie avec la pêche permettra de proposer de 

nouvelles activités, d’élargir l’offre touristique, de répondre à de nouvelles demandes et créer 

de nouvelles dynamiques (Lesueur, ibidem).  

Cette idée orientée vers la promotion pêche-tourisme est déjà pensée par certains acteurs 

locaux. C’est pourquoi, notre travail ne peut se réaliser sans leur participation. D’ailleurs, des 

interviews ont été adressés aux principaux acteurs concernés à savoir les pêcheurs dont le 

responsable des exploitations M. Faye et quelques mareyeurs. Puis les acteurs du tourisme 

local (guides et autres), les touristes et en fin la population locale. Les données de l’enquête 

nous ont permis de déduire que la mise en place de cette activité est bien possible et constitue 

une solution qui peut sauver la commune de Joal-Fadiouth. En effet, la demande ne manque 

pas et les acteurs pour la réaliser ne font pas défaut pareillement. Cependant en ce qui concerne 

l’étude de faisabilité, il est impératif que les acteurs locaux, la population locale, les bonnes 

volontés et l’Etat du Sénégal mettent suffisamment de ressources pour la réalisation d’un tel 

exploit.  

 L’innovation mineure : valoriser l’existant  

L’innovation mineure se caractérise comme une façon de mettre à niveau des biens et /ou 

services déjà présents sur le marché ou faisant partie du patrimoine local. Cette amélioration 

peut être considérée comme une valorisation de l’existant. Par exemple : un service mieux 

adapté, des équipements plus confortables, une ressource humaine plus dynamique… De tels 

paramètres ne semblent pas être nouveaux vue l’intention qu’a le gouvernement sénégalais 

pendant plus de cinq (5) décennies. En effet, depuis les années 1960, le Sénégal a initié 

plusieurs actions en faveur du secteur du tourisme dans le cadre de la mise en œuvre des plans 

nationaux de développement. C’est ainsi que les premiers plans se sont attelés à la 

construction de réceptifs. Les politiques qui ont suivies se sont orientées vers des études et la 

mise en œuvre d’aménagements de sites touristiques dans différentes zones  comme Gorée, 

Petite Côte, Région du Fleuve etc.... (ANSD, 2014).  

Mais certaines difficultés ont ralenti l’effectivité de ces politiques touristiques dont l’exemple 

de la destination Joal-Fadiouth.  

Ainsi, compte tenu des attraits naturels et culturels qu’elle détient, additionnés à l’ambition 

du gouvernement dans sa politique d’accueillir trois (3) millions de touristes par an 
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comme éditée dans le cadre du Plan Sénégal Emergent (PSE)36, la requalification des plages 

et l’augmentation des réceptifs sont autant des mesures susceptibles de booster les 

performances du secteur à Joal-Fadiouth.   

 La requalification des plages  

L’activité touristique est principalement fondée sur les motivations des clients. Le 

déplacement de ces derniers est strictement motivé par des ressources d’abord dites primaires 

: la plage, la découverte, l’apprentissage…Ainsi, au niveau de la Petite Côte sénégalaise, 

existe une mer calme, protégée par la presqu‘île du Cap vert abritant une succession de plages 

entrecoupées de villages traditionnels.  

Tout au Sud se trouve le village de Joal-Fadiouth totalement borné par la mer, principale 

source de farniente et de baignade.   

Mais cette activité peine à se développer pour des raisons de gestion et d’organisation. En 

effet, les plages de Joal-Fadiouth, hormis celle de Ngasobil et celle du Finio ne sont pas 

vraiment qualifiées à des fins touristiques à cause de l’insalubrité. Un tel constat nous fait 

comprendre que le fait pour une destination de posséder des attraits touristiques n’implique 

pas que le tourisme soit la meilleure solution par rapport à d’autres formes de développement 

économiques (Guibilato, 1983).  

Par conséquent, ces ressources et/ou potentialités souvent traduites en attraits nécessitent de 

réelles stratégies de valorisation, de suivi, de contrôle, bref une bonne gestion pour prétendre 

développer cette forme de tourisme en particulier et la destination en général.   

L’Etat, dans son PSE, a pourtant depuis très longtemps élaboré des études mettant en œuvre 

des plans d’aménagements de sites touristiques dans différentes zones dont la Petite Côte.  

Ainsi, même si ces projets ne relèvent pour la plupart du temps que de simples théories, 

l’espoir est à garder pour au moins sauver cette destination. Il s’agit entre autres du projet 

d’aménagement de stations touristiques de nouvelle génération comme celui de Joal Finio où 

                                                 

36 Le Plan Sénégal Emergent (PSE) est une stratégie décennale sur la période 2014-2023, adossée à une vision, 

celle d’un Sénégal émergent à l’horizon 2035 à travers trois axes stratégiques qui sont (i) la transformation 

structurelle de l’économique et de la croissance, (ii) le capital humain, protection sociale et développement 

durable et (iii) la gouvernance, institutions, paix et sécurité.  
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un aménagement d’une aire de plage de 750 mètres de long sur le domaine public maritime 

est prévu. L’étude de périssabilité est déjà faite et approuvée par contre la faisabilité est 

toujours en cours malgré les restrictions de la population.  

Encore non loin de Joal, se trouve la pointe Saréne avec comme projet l’érection de sa station 

touristique où le plus grand hôtel de l’Afrique de l’Ouest, le Riu Hôtel est récemment inauguré 

(le 28/03/2022). Ce projet, toujours en cours représente la première initiative engagée par 

l’Etat dans la façade du littoral. Il est composé de structures modernes alignées sur la crête du 

site offrant un point de vue panoramique sur la mer. Il a pour objectif d’incarner une nouvelle 

station balnéaire du Sénégal après celle de Saly.  

Cependant, les autorités locales, les acteurs concernés ainsi que la population locale ne doivent 

tout attendre de l’Etat pour s’engager dans des perspectives de développement durable. 

D’ailleurs, ils sont en grande partie responsables de la situation désastreuse du domaine côtier.  

On se demande dès fois s’ils sont réellement conscient de l’importance du tourisme, c’est-

àdire à combien il peut être profitables non seulement pour la génération actuelle mais aussi 

celle future. Néanmoins, plus de 88% des enquêtés sont sensibles aux enjeux du 

développement durable et 95% sont prêts à s’engager dans de telles optiques.   

Diagrammes portant sur la population de Joal-Fadiouth  

Êtes-vous sensibles aux enjeux  Êtes-vous prêt à s’engager dans du 

développement durable ? 
une démarche de 

 

développement durable ? 

Non 

5% 

  

Source : Auteur, enquête de terrain                                 Source : Auteur, enquête de terrain  

  

Oui 
95 % 

Oui 
88 % 

Non 
12 % 
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   L’augmentation des réceptifs hôteliers  

Au-delà des ressources primaires, principaux objets du voyage touristique, il existe aussi des 

ressources dites secondaires. A celle-ci, on fait référence aux structures d’accès et d’accueils. 

Elles facilitent le voyage touristique et rendent agréable le séjour dans sa globalité. Ne pas les 

prendre en compte peut gâcher l’organisation du voyage touristique.  

Dans notre zone d’étude, malgré le nombre de touristes enregistré par an ainsi que la volonté 

de l’Etat pour ce secteur, les Etablissements d’Hébergements Touristiques (EHT) font défaut. 

Hormis le Finio et le Thiouraye le site de Joal-Fadiouth n’admet que d’auberges aux services 

limités.  (Voire figure suivante).  

  

Tableau 6: Les principaux réceptifs touristiques de Joal-Fadiouth  

Dénomination  Type  Date de  

création  

Nombre de 

chambres  

Nombre de lits  

Le Palétuvier   Auberge-bar-restaurant  1998  5  5  

Le Finio  Hôtel-bar-restaurant  1974  11  15  

Lagune du Thiouraye   Hôtel-bar-restaurant  2004  7  8  

Source : Auteur, enquête de terrain                                   

  

C’est pourquoi, l’urgence est de créer des structures d’accueils modernes qui permettront non 

seulement de booster les motivations des visiteurs mais aussi à prolonger leurs durées de 

séjour.   

C’est ce que la SAPCO Sénégal avait prévu au niveau de Joal Finio, un aménagement d’une 

parcelle hôtelière d’une capacité́ de 250 chambres, un espace commercial, un jardin 

écologique, etc.  

Par contre il est important de rappeler que le site de Joal-Fadiouth est constitué de 60% de 

terres inondables provocant le phénomène des Alpes en décomposition. C’est pourquoi y 

installer des hôtels haut de gamme serait un peu risqué. Dans de telles situations, la meilleure 
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solution réside à requalifier les structures déjà sur place qui ne sont pas d’ailleurs classées.  

Face à cette situation, l’Etat, de par son intermédiaire en l’occurrence le ministère du tourisme 

et des transports aériens, se doit de soutenir ces entreprises sous forme de financement et de 

reconnaissance.  

3.6.2.2. Sensibilisation et implication de la population locale au tourisme Les 

objectifs attendus dans cette partie sont :  

   L’amélioration des perceptions du tourisme dans les mentalités locales ;  

  La prise en compte et la maîtrise de ces enjeux du développement du tourisme dans la 

commune de Joal-Fadiouth.  

Pour ce faire, il est question pour nous d’abord de proposer des recommandations visant à 

sensibiliser la population locale sur l’importance de l’industrie du tourisme dans le 

développement de la commune. En tant que deuxième secteur d’activité économique national 

et local, l’activité touristique reste très négligée par celle-ci qui reste très passive aux activités 

qui s’en découlent.   

Elle se propose aussi d’identifier les éventuels enjeux liés à une telle stratégie de 

développement du tourisme dans la commune de Joal-Fadiouth étant donné que la 

dynamisation de l’activité du tourisme d’une destination, peu importe la forme de tourisme, 

requiert sans doute la prise en compte et la maîtrise de ces enjeux (Baldé, 2018 : 52).  

Dans le site de Joal-Fadiouth, la majeure partie des investissements touristiques locaux est 

étrangère. Seule une portion de la population s’active dans ce domaine en se proposant comme 

guides / piroguiers ou bien employés dans des structures d’hébergements touristiques. C’est 

ce qui fait qu’elle subisse l’activité surtout la jeunesse locale qui s’adonne aux cultures 

étrangères. L'importance du tourisme pour l'économie locale leur échappe car à première vue 

elle ne se sente pas concernée. C’est ce qui justifie d’une part les difficultés rencontrées lors 

des enquêtes de terrain. Cette ignorance ou manque de sensibilisation contribue à la peur et 

au rejet du tourisme qui pourtant peut aider la commune à décoller économiquement.  

Ceci nous pousse à confirmer l’idée de Guibilato (1983 ibid.) Il est alors nécessaire que tous 

les acteurs locaux se mobilisent pour le développement d’une telle activité.   

Ainsi, pour marquer durablement la communication touristique au niveau de la population, 

nous prenons comme cible la jeunesse. C’est-à-dire que la sensibilisation doit donc 
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se faire dès l'enfance. Cela est déjà le cas en matière de développement durable notamment 

grâce au label « éco-école » (Bauchie, 2020). Les échanges entretenus avec A. Kairé 37 

montrent que le sujet du tourisme n’est pas présent ou peu représenté dans le programme 

scolaire. Dans ce cas de figure l’idée consiste à :  

 Instaurer des campagnes de sensibilisation ;  

 Effectuer des portes à portes pour se rapprocher davantage de la population ;  

Favoriser des émissions axées autour du tourisme dans les radios locales, des TV et 

formations du tourisme.   

 3.6.3. Le développement de l’écotourisme    

3.6.3.1.   L’écotourisme centré sur les tortues marines  

En plus des pratiques durables que peut offrir le pescatourisme, la préservation de la 

biodiversité constitue une parmi tant d’autres hypothèses qui peuvent en découler. D’ailleurs, 

le site de Joal-Fadiouth constitue déjà une attraction touristique le plus souvent convoitée pour 

des raisons de découverte. L’exemple des  tortues marines.  

Joal-Fadiouth abrite une importante faune de tortues marines ainsi que de sites pour leur 

reproduction. Ces tortures, plus particulièrement celles vertes parfois menacées, peuvent 

pourtant faire l’objet d’initiatives à la fois touristique et de gestion. Les résultats de l’enquête 

menée auprès comité de gestion de L’AMP, de L’UICN, du WWF et les acteurs du tourisme 

local (guides et pêcheurs) montre une réelle possibilité de consolider les acquis de cette 

initiative de suivi et de gestion. Ainsi, des activités écotouristiques autour de la tortue marine 

pourraient être développées. Ces activités pourront être réalisées durant les circuits 

pescatouristiques en termes d’observation, d’animation et d’interprétations…  

Selon Capitaine Cheikh Diagne, ex-conservateur de l’AMP de Joal-Fadiouth : « L’activité 

touristique à travers l’écotourisme peut représenter une activité axée sur les bonnes pratiques 

qui permettront à la population de Joal-Fadiouth d’arriver à :   

                                                 

37 Demeurant au quartier Santhie 1 Aly Kairé est un des parents d’élèves à l’école St Thoma de JF.  
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- Une gestion durable des ressources à travers des règles communautaires concertées;  des 

revenus générés avec un souci du respect des normes écologiques et environnemental et de 

cohésion sociale ;   

- Un suivi d’évaluation participatif et innovant permettant d’apprécier la dynamique de la 

ressource et du milieu avec une base de données bioécologiques pouvant aider à la prise de 

décision des acteurs.»  

3.6.3.2.  Le développement du tourisme ornithologique  

Le Sénégal recèle une abondante et exceptionnelle richesse d’oiseaux. Il constitue sans 

conteste une destination pour les amoureux de la nature. De nombreuses espèces y vivent de 

manière sédentaire et saisonnière allant du parc de Djoudj, jusqu’en Casamance.  

Avec toutes les potentialités que la destination détienne, cette activité pouvait être pourtant 

plus valorisée. La lagune de Joal-Fadiouth par exemple reste quasiment inconnue alors qu’elle 

constitue un important site favorable à l’avifaune. L’originalité de ce milieu naturel peut servir 

d’attrait touristique majeur privilégiant davantage des visites d’oiseaux et les espaces où ils 

vivent. Ne serait-ce que l’organisation spécifique de navigations guidées à travers la mangrove 

ainsi que des excursions dans la réserve de Ngasobil et/ou l’AMP de Joal-Fadiouth. En effet, 

la pratique de la voile traditionnelle ou des excursions en pirogue ou bateaux modernes 

pourront offrir aux visiteurs l’opportunité d’allier des pratiques perscatouristiques à 

l’exploitation de la mangrove jusqu’à ses moindres recoins où vivent beaucoup d’oiseaux. 

Ces derniers peuvent certainement promouvoir le tourisme ornithologique à travers les 

birdings tours. Vue des oiseaux dans la lagune de Joal-Fadiouth  

  

Source : auteur 
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A l’heure actuelle, les destinations touristiques mondiales se heurtent à des problèmes 

d’instabilité tant causés par une concurrence accrue que par des situations compromettant le 

processus de développement durable. Le site de Joal-Fadiouth regorge l’ensemble de ces deux 

cas.38 A ce titre, se lancer dans une recherche de stratégies pour faire face à ces problèmes 

constitue une des meilleures solutions que peuvent prétendre les acteurs locaux pour sauver 

la destination. Leurs actions et ambitions sont d’ailleurs remarquables, mais la proposition de 

nouvelles activités ainsi que l’élargissement de l’offre touristique constituent les meilleures 

réponses pour la destination afin de susciter de nouvelles demandes et de créer de nouvelles 

dynamiques. Ainsi, le développement d’autres activités écotouristiques et la remise au goût 

d’espèces plus ou moins oubliées seront envisageables avec l’implication de tous les acteurs 

concernés y compris la population locale. Ce qui confirme nos hypothèses de recherche.  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

                                                 

38 Premier cas : il occupe un modeste rang par rapport au reste de la Petite Côte et risque d’être phagocyté   par le 

domaine de Saly et les îles du Sine – Saloum.  

Deuxième cas : Notre problématique relate aussi pas mal de problèmes environnementaux.    
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« Le tourisme est indéniablement un puissant facteur de développement économique  

 dont l’importance varie évidemment selon le potentiel touristique de chaque pays et ses possibilités 

économiques dans d’autres domaines. »  

  

Dupont (2002)  
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La commune de Joal-Fadiouth se localise au beau milieu de la Petite Côte sénégalaise 

plus précisément entre Nianing et Palmarin. Abritant une structuration assez particulière, elle 

est composée en général de trois localités totalement distinctes et nettement indivisibles que 

sont la ville de Joal, le village de Ngasobil et l’île de Fadiouth.   

Principalement habitée par des sérères, le plus souvent musulmans, elle dispose pourtant d’un 

cadre social trop apaisé même si la majorité des habitants de Fadiouth est  chrétienne.  

En outre, elle recèle une fonction économique qui relève généralement du secteur primaire 

dont la pêche et le tourisme parmi les  principaux secteurs d’activités. En effet, grâce à sa 

position géographique, son histoire… ces deux secteurs s’y imposent comme principales 

sources dont repose la vie économique de ses habitants. Malheureusement, ils sont tous 

victimes de problèmes  dans leur fonctionnement.  

La pêche, n’étant pas assez règlementée, subit une surexploitation des ressources halieutiques 

liée à des techniques de pêche non durable.   

Quant au tourisme, malgré les ressources et potentialités locales, il peine à se développer 

pour diverses raisons: D’une part, nous notons un manque de qualification des plages qui 

sont encore menacées par l’érosion côtière et d’autre part une insuffisance des structures 

d’accueil. Et enfin la  COVID-19 qui trouble sans aucune exception tous les secteurs 

mondiaux n’épargne pas la destination Joal-Fadiouth.   

Ainsi, face à cette situation les acteurs du tourisme de Joal-Fadiouth ne restent pas 

indifférents. L’une de leurs principales missions demeure la mise en place de stratégies 

pour mieux s’adapter aux conditions dont ce secteur fait face. Cependant, une telle 

adaptation nécessite l’acquisition et/ou la modification de certaines ressources qui 

impliqueront nécessairement une allocation de ressources financières, humaines, 

technologiques…   

C’est pourquoi, il est impératif qu’il ait une mainmise de l’Etat. Ce dernier, animé par une 

volonté de placer le tourisme dans les priorités de l’émergence, a établi  au niveau de la 

Petite Côte en général pas mal de projets dont la création du plus grand hôtel de l’Afrique 

de l’Ouest, le Riu Hôtel récemment inauguré le 28/03/2022 sous la présence de son 

excellence Macky SALL. Pour le cas de Joal-Fadiouth en particulier les projets sont 
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nombreux mais relèvent pour la plus part du temps de simples théories. Ce qui manque 

réellement à cette destination consiste en une politique touristique  axée sur 

l’assainissement et la requalification des plages ainsi que l’augmentation de ses réceptifs 

touristiques.   

Toutefois, la symbiose entre pêche et tourisme peut aussi constituer un  avenir pour la 

destination Joal-Fadiouth.   

Dans cette logique de développement durable par la valorisation des ressources locales, 

quelles sont les perspectives pour l’ostréiculture ?   
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ANNEXES   

Annexes 1 : Questionnaire général et guide d’entretien  

 Questionnaire :  

 
  

  

                  A   



   
B   

    Guide d’entretien :    



   
C   

  



   
D   

  



   
E   

Annexes 3 : Données du terrain.   

Tableau 7: Données hôtelières  

Nombre d’Etablissements d’Hébergements Touristiques  6   

Nombre de chambres  39   

Estimation du nombre de nuitées  Au plus 3   

Nombre du personnel  Total : 75  Local : 50  

Origine des approvisionnements  Locale   

Difficultés  Covid-19   

  

Tableau 8: Données visiteurs  
Combien de fois avez-vous visitez la zone ?  3  

Estimer votre durée de séjour habituelle.  1-2  

Motivation  du voyage  La découverte  

Les points à améliorer dans le site de Joal-Fadiouth ?  Les structures d’accueil  

 Source : Victoria et Timbo   

Tableau 9: Données artisans  
 Artisans  

Prénom   Abdou  

Nom   Sarr  

Types d’objets   Pagne tissée manjack  

Nombre d’objets vendu/jour   Minimum 5  

Revenus mensuels   Environ 100000FCFA  

CA annuel   1200000FCFA  

Difficultés   Concurrence  
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Tableau 10: Données bureau d’accueil et orientation  
Syndicat  initiative   

Prénom  Boubacar   

Nom  Kamara   

Poste  Gérant   

Nombre de guides  Auxiliaires : 12  Professionnels : 28  

Nombre de piroguier  7   

  

 Guide/piroguier  

Prénom   Malick  

Nom    Sadji  

Principaux activités   Piroguier  

Revenus journalier   10000 à 15000FCFA  

Les contraintes du métier   Rareté des clients  

  

  

Tableau 11: Données GIE/ transport  

Nom : Santhie      Prénom : Vito    

Statut : Transporteur  

Nombre Clando  200  

Navette   Quai de pêche-pont de Fadiouth  

Revu journalier  10000 à 15000 FCFA  
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Annexe : 4 : Quelques illustres photos 

Titre : centre de lecture et d’animation culturelle de JF.  

  

Source : Auteur.  

Titre : le petit séminaire de Ngasobil  

  

Source : Auteur.  
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Annexe : 5   

Tableau 12: Liste de quelques personnes  interviewées  
Nom  Prénom  Profession   Contacte  

Camara  Boubacar  Agent S.I.J  XXXXXXX  

Sall   Abdou Karim  Responsable AMP Joal  773169660  

Diouf  Loran   Guide touristique  XXXXXX  

Faye  Cheikh  Gestionnaire quai de pêche  781450861  

Kairé  Youssouf  Agent municipal  765044441  

Sarr  Abdoulaye  Agent municipal  775414003  

Sadji  Malick  Piroguier  773095032  

Diouf  Gérard  Guide  773 57 38 82  

Sarr  Abdou  Vendeur d’objet d’art  XXXXXX  

Sarr  Pascal   Responsable palétuvier  XXXXXX  

Diouf  Omar  Responsable le Thiouraye  775318707  

Faye  Abdoulaye  Vendeur de pagne tissé  XXXXXXX  

Diémé  Françoise  Responsable le Finio  33 957 61 12  

Sadji   Abdoulaye  Etudiant en tourisme  781756782  

Kairé  Pape Sega  Réceptionniste le Lamentin  773846846  

Kairé   Aly   Parent d’élève  774806054  

Sadji  Mamadou Lamine  Elève  761525904  

Sathie  Vito  Transporteur  780160057  

Morel  Victoria et Timbo  Touristes  762374686  
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RESUME 

Partant du point de vu des scientifiques sur le tourisme et son application au développement durable, 

nous avons analysé la dynamique touristique de la destination Joal-Fadiouth. Cette dernière 

constitue un fascinant lieu un peu particulier par rapport au reste de la petite côte sénégalaise. Ses 

fondements historiques ainsi que ses aspects géographiques et sociaux font d’elle une destination 

touristique peu dynamique convoitée depuis longtemps. Toutefois, l’évolution de cette activité va 

de pair avec certaines mutations d’ordres économiques, sociales et environnementales. 

Aujourd’hui, l’économie de la commune repose essentiellement sur respectivement la pêche et le 

tourisme. Cependant, ces derniers sérieusement menacés : 

 D’abord, l’offre touristique locale est peu satisfaisante contre tenue du rang qu’occupe la 

petite côte sénégalaise en matière de tourisme. 

 En plus, le secteur pêche qui pourrai être considéré comme alternative pouvant maintenir la 

situation économique de la commune subit aussi des exploitations plus quantitatives que 

qualitatives. 

Dans de tels cas, nous tentons de donner des solutions pour un développement durable de la 

destination de Joal-Fadiouth.  

Ainsi, le pescatourisme, la requalification des plages et la croissance d’établissements 

d’hébergements touristiques se situent au cœur de cette problématique avec leurs particularités 

qu’ils s’exercent dans ce domaine principalement côtier. 

 

 


